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FABRICANTS DES CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER
Sont aussi agents pour les fameux
__pianos Chickering, Steinway

et Haines, et pour les 
orgues harmoniums de 

Estey et Kimball.

Grand assortiment de pianos 
de seconde main à des prix 
variant de $25 et plus.

Conditions de paiement de $3,00 a 
$10,00 par mois.

FABRIQUE : Rue York Toronto,

r Salle de vente a Ottawa9
67 RUE SP6RKS

FAITS DIVERS
l'n I.on p-garoai

Ne voilà’t il pas que le pont Gar- 
neau, à a Chaudière dont l inaugu 
ration a été si grandiose l'autre 
jour, se met à devenir mystérieux !

En effet voici ce qu’un abonné de 
Saint Romnald écrit a un journal 
de Québec :

Vendredi dernier anniversaire du 
crucifiement du Sauveur, vers d.x 
heurts du soir un jeune homme re- 

lifk-vSnant d- .faire h veillée passa tsm 
le nouveau pont de la Chaudière, 
lorsqu'il vit à deux pas devant lui... 
quoi ?... un rat ! Rien d’extraordi
naire là'dedans, n’est ce pas ? Mais 
le plus curieux de l’affaire, c'e-t que 
l’animal rong ur passa et repassa 
devant ie jeune homme à plusieurs 
repi ises.

Celuici, exaspéré, administra à la 
hôte un formidable coup de pied.
Le sang jaillit, et soudain, le croi- 
rezvovs ?... un homme se dressa 
comme un spectacle devant lui. tit
rât s’état transformé en être hu
main. Ce n’est pas tout ; le corres- 

_ pondant ajoute que cet homme, 
des entrailles d’uu rat, remer

cia (hhaleureusement le jeune hom
me ijle t’avoir délivré ; dans sou 

fc. jeune âgq parai.-il, il avait commis 
un crime vis-à-vis l’endroit où est 
maintenat le pont Garneau ; en 
châtiment, il avait été transformé 

* en rat, et le coup de pied qu’il ve
nait de recevoir, et qui avait fait 
jaillir son sang, l’avait délivré. Le 
revenant a refusé de dire son nom, 
mais il a déclare è re d’origine ii- 
landaise.

E-t ce que par hasard le temps 
des loups gérons va revenir ?...

Ce qui ajoute à cette histoire co
casse, c’est que le correspondant 
donne le nom du jeune homme à 
qui cette aventure est arrivé.

Pus n’est besoin d’ajouter que les 
commères du canton babillent à qui 
mieux mieux sur cette a affaire.

Notre confrèie ne dit pas où ce 
correspondant s’était grisé avant de 
pondre cette missive.

ITne iKcbe exlr«vr<llu»lre

On mande de Marseille qu’une 
h étrange capture a été faite, au ha- 
™ meau de Brusq, près de Saint Na- 

zaire ( Var ). Le pécheur Roux re
tirait ses filets, lorsqu’il sentit une
vive résistance

: 1 hîe pouvant venir à bout de tri
ompher de c tte résistance il appela 
à son aide. On dut, du rivage, alla 

F cher un cheval à la corde des filets 
1 pour les amener à terre.

Grande fut la surprise des pê
cheurs, quand ils vinrent dans tes 
mailles un énorme poisson de la fa
mille des requins.

On se mit aussitôt à le dépecer et 
| l’étonnement fut plus vif encore 
? quand ou découvrit d’abord les i membres inférieurs d’un corps hu- 
I main, puis» les diverses parties du 
F corps entier, dans un état avancé 

de décomposition. D’après quelques 
débris de vêtements qui ont été 
retrouvés, ou suppose que c’est le 
corps d’un marin du torpilleur 51. 

I Voici, au sujet de ce nouveau Jo- 
1 nas, des détails d’une autre source. 
\ Des pêcheurs, qui avai nt calé 
‘ leurs filets au Brusq, près de Tou

lon, pour la pêche du thon ont cap- 
? turo un énormes quale, de la famil

le des lamies, dans le ventre duquel 
découvert une partie du cada

vre d’un homme.
Le juge de paix de la Seine, ac

compagné d’un médecin, s’est ren
du au Brusq, afin de procéder aux

.
«

CHITTY FRERESconstatai ions légales sur le mal
heureux qui a sub le sort de Jonas

Maïs, ce qu il y a de plus curieux 
dans cette avtnture, c’e.-t que la 
cha r de ce nion*'r» matin a été 
vendue, au dé ail, à 'a halle aux 
poisso is de Toulon.
Jugement lut^ren ant lei cultivateur*

Un nommé Raymond Lamarre, à 
éré condamné à Montréal pai M. le 
juge Dugas à 10 jours de piison aux 
travaux forcis pour avoir vendu, le 
29 mars demi r, pour ia valeur de 
86, un voyage de foin, dont les trois 
quarts éloi-mt “ fardés.” Ceci veut 
dire que l'extérieur es', b >nne quali
té et donne à supposer â l’ach leur 
que tout le voyage e t semblable. 
D’ap-èsla jriuve, lors ,u - les em
ployés du plaignant ont déchargé la 
voilure, ils se sont aperçus que la 
pius grande partie du foin était 
pourri.

Le juge Dugas, en rendant sa dé 
c'sion dans ia cause, s’est exprimée 
très ouvertement contre les com
merçants de foin et les cultivateurs 
qui. dil*i , viennent à la ville • t ne 
su font aucun scrupule de farder 
burs voyages et obtenir par ce ruo 
yen un prix plus élevé.

Le juge a qualifié c* ci de vol ef 
f roil té et a m:s ces personnes sur 
leurs gardes. La raison pour laqnel 
le la sentence dans ce cas a été si lé 
gère, c'est qu’il a été prouvé que 
l'accusé n’agissait j»a- à son compte 
mais était l’agent d’une autre per-

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc. 
est Nouveau et 
ix sont Très Bas.

Notre' Stocky

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
-VICISriEZ VOIR ?

â-, "
TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI

NJanteaux de Oames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

UST-A-U?- BOYER
COUVREUR EH METAL DE TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur d’appareils 
.le toutes sortes, et aussi grand assortiment 

s d’oiseau, ustensiles île cuisine, et 
plomb pour aqueduc.

NO. 284 RUE DALHOUSIE.

île Cages

On donne un present
AVEC CHAQUE

Voiture d’Enfants
ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable

—A LA-

NATIONAL M’F’G. CTO. 
1GO KUB SPARKS

lin veteran de 1#:17

Un vétéran de la r b-? lion de 
1837, M. Jean Louis Sanguinet cou- 
mu de MM Char es et Ambrois» 
Sarguinet, exécutés en 1839 et dont 
l. dépouille mortelle repose à côté 
ries autres brav» s au cimetière de la 
f’ôv des Neiges à Montréal est en 
c moment dans celle dernière vil-

Persiennes,
Toiles et Poles

le. a RideauxM. Jean Louis Sanguinet était 
Aie de 18 ans lors de la rébellion et 
il a fait le coup de f u, tout comme 
• i s anciens. Lor. q ie son cousin 
f t arrêté après la balalle d’Odelton 
cù Boyer fut tué, M. Sanguine! 
réussit à éluder la poursuite des vo
lontaires aux anglais.

M. Sangu net *-st le seul survi 
v int de ta famille, Il «r-t âgé de 60 
a s, alerte et vigoureux, et son bra
ve sang gaulois bouillonn* toujours 
rien qu’au souvenir de l’a niée ter 
I. ble.

1 était pré-ent à l’exécution des 
patrio es. M. Sanguinet demeure 
a ijoud hui à Fall R.ver.

Vu «nrnni prodigue

Un jeune gai çon nommé Louis 
reiras, âgé de 8 ans, a été arrêt' a 
Montiêal pour répondre d’une fail
lit.sîe voyageuse en pays inconnus. 
(. s jours derniers le petit bambin 
prenant le train de l’Ouest. Rendu

Papineauville, le conducteur le 
lit débarquer et le remit entre les 
mains sur le premier irai i alian à 
> ontréal sous .es soins d’un des of
ficiers de la compagnie du Grand

La reception a été chaude pour 
1- bon homme, et il est peu proba 
ble qu’on ait tué 
intention.

Les meilleurs marchés dans la ville

National Ifg. l)o.
160 RUE SPARKS 160

OTTAW A,

A VENDRE
Un Piano à un 

prix modéré.
Pour plus am

ples information 
s’adresser au 
No 105 COIN DES RUES

York et Dalhousie
un veau gros a son

NMiivetntre héroïque

On mande de Halifax que le South- 
gate est entré dans ce poit r moi- *(jeja dura toute la journée du di-
,,ue par Je steamer Coventry, venant J,.inche> llC capitaine dit que c’é-
de C'osaw Caroline 8ud et en des- uit „„ véril<(ble ouragan, 
tination du Royaume Uni. Ces A ti hrg hmdi, malgré le vent en 
deux steamers utn eu une série de core très fort et la mer énorme, le 
lutte ternbl s avec les éléments capl;aiiie Coventry décida de faire 
avant de réussir a prendre leurs un nouvel t fi >rt pour remorquer le 
courses pour Halifax. Southgate. Deux haussières en

I.e capitaine et les officiers du Co- acier furent liés avec le ab'e de 
ventry ont agi de la manièri la pancre dn Southgate mais elles se
plus Héroïque et la plus digne d é- rompirent de nouveau,
loges dans leurs effo ts pour ame- 1tra m ,undi on put faire tenir 
ner sûrement dans ce port le South• )es liaus8ières. J ,e caoitaine D?la- 
gate et son équipage. cour dit qu’il ne peut faire trop d’é-

Le capitaine Delacour, de ce der- loges de la conduite vraie ment hé- 
nier steamer, rapporte qu’il était r0j m, des officiera du Coventry et 
farti de 16 jours je Planti?, Terre- ccs derniers font b*auroup d’elo/es 
neuve pour New- ’i ork des hommes du Southyate et ds

Peu de temps après il rencontra jeur bravoure,
un grand nombre de banquis s et Le Southyat' est poursuivi au 
durant deux jours il d .tse frayer montai;l de 836,000, en Cour d'A 
un passag t à travers ces immenses mirauté, par les propriétaires dti 
morceaux de glace. Coventry.

Ensuite il tomba dans un grand —---------------------
Champ de glace et en VOUlant en Un prêtre catholique poignarde

sortir u-cassa son arbre de couche, yu jeune prô ra secrétaire de l’é- 
se trouvant ainsi à la dérive et à la vêque da Livourne a été poignardé
merci de la glace et de la mer. au moment où il regnagna t ie pa*

Heureusement la glace se parta- iais épiscopal. La victime est dans 
géant il se trouva en eau claire un état désespéré.

1 rançon ira plusieurs navires et Qu dit que cette odieuse agrès- 
en obtint des provisions entre autres 8ion a été orovoquée uniquement 
le bricantin Agaco comme nous la- par je caraçière sacré de la victime
vons déjà rapporté. Il donna des laquelle jouit d’ailleurs de» sympa-
signaux de détresse jusqu’au Ven- thies générale. 
dredi-Saint et à 7 p.m . le Coventry 0n n'a pas oublié l’attentat corn- 
l’aborda et convient à le remorquer rai8 contre l’archevêque Cosenza 
à Halifax distance de 3"0 milles. qui refusait au coupable son admis-

Le-vent soufflait ire» fort alors et sion dans le séminaire archiéoisco-
la mer était très grosse. Heureu- paie
ment les deux équipages parvinrent Çe malheureux pour se venger, 
à tendre une haussière e des pro- t.ra à bout portant un coup de ré
visions furent fournises au Southgate volver contre l’archevêque au mo* 
qui en manquait encore. ment où celuici montait en voiture.

A 10 hrs la haussière se rompit prélat fui grièvement blessé et
ne pouvant résislister â la force de resta longtemps entre vie et 1a mort,
traction qu’elle subissait. A mi- 7inaiement il put se rétablir. Le 
nuit une autre haussière fut alla- procès fut jugé ces jonrs der-
chée, mais elle.se rompit encore. niers.

Même sort à celle attachée 2hp m L9g jurés ont cru devoir admet* 
samed'. . tre de la part de l’archevêque la

La tempête sévissait toujours les provocation grave la nonadmisi • 
ponts des deux steamers étaient ba- g;on au séminaire diocésain, et.l’as- 
layé j'ie l’avant à l’amère et on aassin n’a été condamnée qu’ii ia 
avait grande difficulté à les empê- i peine dérisoire de sept mois de ré
cher de se briser l’un sur 1 autre. y elusion y compris la peine déjà su-

LE CANADA
OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.

90,000 PIKCKH DK TA
PI SS BKIE.Modes! Modes! Modes!|pi£sEIs

MANTXSAUX
Non veaux patrone, couleurs 

brillantes. Vendues a 
bon marché chez180 Rue Rideau 180

Tweed» à INmtelon», ot il H*l>illU>ment» le» 
mieux ^vhoisia et des dernier» 

patron». J. B. DFFOltD,Les dernières nouveautés du printemps attirent une grande foule chez 
Gardner et Cie., ou n a jamais vu rien encore d’aussi beau ailleurs qu’à 
New York. AU PLUS BAS PRIX 108 Rue Rideau, 108

CHEMIN DE FERPLUS DE $30,000 DE NOUVEAUTES DE LONDRES, 
PARIS ET NEW-YORK.

2Chapeaux garnis, Chàpeaux de Dames, Chapeaux d’enfants, Fleurs élégan* 
tes,VIunies, Rubans, et dentelles.

lut* directe entre l’Ouoet et tous 1rs 
oints du Ha» du St Laurent, de la Baie 

de» Chaleurs, province de Québec; ain
si une le Nouveau-Brunswick, la Non 
vclle-Kcosse, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les Hes de la Madeleine, 
Terrrneuve et St Pierre.
•i trains express quittent Montréal et 
fax, tous les jour» (dimanche» excepté») 
ie rendent a destination de tou» ce# 

changement de cha

CHEMIN 1)1$ FERDolmans de toutes pour Dames
Visites, Pelisses et Vestons.

Notre Departement de Chapeaux et Costumes ^

"CANADA ATLANTIC"
joints, sans

Le» train» expri'M de l'Intercolmual qui 
•ont ilans ve» direction» sont hrilüun- 

ré» jmr l’éleetrioité «t chauffé» j»ar 
île la locomotive. Tout vêla lionne 

ip d'av.-mtages, «le confort et de su - 
reté aux voyageur».

I»1» nouveaux bt 
ceux île jour et veux 
même» endroit*.

ra, en 36NOUVEAU SERVICE RAPIDE
KT

LA VOIE LA PLUS COURTE ment thtlai 

eaueoi

Fait, le sujet des conversât:ons dans toute la ville et est l’ovgueil’de la 
capitale. Patrons de Robes, 200 dessins différents ; les plus beaux qui 
aient jamais été offeits dans Ottawa, de $6.00 à $20 chaque.

I<*8 convoi» partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

I/KXPRK88DK
HKAIj lapide n'

-Ilium et Alexandria enlio Ot tawa 
arrive il Montr«lal A 12.15, »e

«M«<gante train* expreaa, 
nuit w dirigent aux9.00 A. M. MONT.

arrêtant
qu’à (’asm 
et le ( ïitean, i
reliant aveu le train» du (irand Tronc p<nu 

et le Sud Ket.

I*ASSA<1 
('ANADlKNNk- Ri” K T DM II Al.I.K*

Nouvelles Etofles a Robes depuis 2Sc. la verge jusqu’à HUI-KKNNK
Lee |>a*»ager* jiour la (irende Bretagne ou 

le Continent, quittant Montréal le vondro- 
ar ri vaut à tempe «amodi pour 

ih-htiné tran»port de
75 OELtSTTS. 1 Met

di matin 
rendre le veneur 

la malle, à Halifax.
L'attention de* 

recten

en gi'-iuh 
tin# lion 
neuve aiiM»i pour l'export 
et de* piinluit» oxiM'dié* 
l'Europe.

L'EXPRESS DK MONT
REAL m 

qu'à Caseelman et à Alcxand 
wa et le Côteau, a un char vefeotolr, et ar
rive à Montn'-al à 8.20, ko reliant aux train» 

tout Central et du <irand Troue 
i* ln* point» à l’Est.

5.00 P. NI.COUNT IDITXOJSrS COMPTANT ipide n arrêtant 
Iria entre Otta- expéditeur» »e porte dl- 

gratiile» faetllvA* oiler te*ment eur le* 
train pour le t reimport île la fleur ot 
ral de toute* le» marehandlao» à «le»- 

de» Province» de l"E»t et do Terro- 
do» grain» 

mar-jhée de

du Vcrir 
pour touD. GARDNER & CIE.,
1.35 P.M. L EX PRESS DE BOSTON 

et NEW YORK (juuiaant 
par le Côteati et le nouveau jxint on acier ) 
pour KoUhch Point, St Albane, Saratoga, 
Troy. Alhany, Boston, New-York, Phfia- 
deljdin-, et tou» les point* 
char» dortoir* depuis Ottawa 
et New-York. ( Ce iroin arrête 
fitation» entre OU

$35,000,00 TKIÜTtRhlUK t'KMliAI.ti Pour hillet* et Information», 
ot le paeeago «’adieeaer à 

(i. W. ROBINSON, agent pour le» paaaa- 
gei-H et le fret do VEat, 1S6| Une 
Saint JaequvH, Montréal

eonoernant lu
l>04 RITE SVSNKX

en face de la rue York. Habit» d'hommes et 
de femmes, nettoyés, teints réparé» et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyés 
ou teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod iite, net
toyées et fri

BI'ANI»ER1E
Ou ne se sert d’aucun procédé chimique 

On se lie à l’habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie Un va < hercher el 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.

ami, avec 
jusquà BobIoii 
u à tou tea loa
e P<

Pour trente jours seule
ment nous offrirons les plus 
grands Bargains qui aient 
jamais eu lieu dans Ottawa: 
$35,000 valant de Montres, 
Bijouteries et Argenteries, 
a plus bas prix que dans 
aucune autre maison du 
Canada. Ne manquez pas 
d’assister a cette vente, qui 
sera positivement la plus 
grande vente de la saison.

nwa ot Itouae
agent de» hillet», 
Spark», Ottawa,

,1). POTTINGER,
Surin tondant 

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Aloncton, N. B. N Now, 1889. /

E Kl NU,
TRAIN LOCAL pour 
toute» le» RtationeentreOt 

law a et le Céteau, et eo reliant au Céteau 
avec le Uraml Troue pour tou» le» point* à 
l'Ouest.

6.15 A. NI. Ont.

Oénéral

< >n ho procure de* billot», le* lit» 
rcnscigncmiiiiteen »’udreH#unt. au lit 
billot», 24 rue Spark*, bloc de 
sel, ou à la gare.

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Uénvral Agent général de» 

I"11**» e-»
Ottawa, 3 mai *

et tou» 
neau de» 

l’hôtel Ru» iteaiïTW&te»
IR/. O-A-GHSTOIsr, l’rop.

604 rueSUSSKX devant la rue York. PJiJHUAJICIEN
P, 8. Succursale, au No 160, rue Mail 
nil. Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
et Bank,

B

CiMBON!r :;.ge«is .r

yi L. Les meilleurs qualités 
—,i,. l,ii„

Bijoutiers en gros et en détail
98 Rue Rideau 98 A. C. LAROSEa. & a. F. mcmillan.

Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur la vie, contre le feu”et 
les accidents.

I TAPISSERIES ! !VATTENTION I
FITZPATRICK ET
se lout vu plaisir de remercier ie 
pour l'rncoura^eireDl qui leur a été 
jt ils invitent -le n -uve iv tout te monde à 
venir faire une vis.l • à leur magasin ; leurs 
marchand!» .s sont d i premier choix,

FITZPlIRItK i HIRRIS

i.
tif! BIEN CRIBLE

ET TAMISE

O’REILLY & HENEV,

Pour un mois seulement 
PEM-SEZ-T-BIEN-

Il A It Kl»
public
donné, Zii121 RUE RIDEAU Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux |>rix coûtant.Souvenez 
vous que ce n’est que pour un moisCollections faites promptement

îï Telephone 189 îî
(Suc.dc A. Seybold

seulement.
l’ajiisserics depuis -je. l’apiers dorés 

depuis 2oc. en montant.
1 5 t m William

Kl K NPARHK,

Lie pur l’dmpr.bouiiemeiit préven BLOG RUSSELL J. F. Belanger, 169 Rue Bank.i,i.

l'riH-^w «T* n:-

Emma S.ark, la se; vante qui a 
é. é aiiê e - pour avo r i nipoisonné 
la f niili • Ni.wltmd à Gaicago a 
f: il des aveux cjicplets. El- a 
admis qu’elle avait uns de la mort 
a ix rais ” dans le b!é-d"l de qn’e'- 
lefxisai: c urepinr pour ses m. it. es 
avtc Vint-ution seul ment d’tsayer 
la force de ce poison.

Ell.t ajo ita qu’elle avait été trom
pé' et voulait seulement mettre lin 
a ses jours, sans intention de f lire 
mourir les N - w and

Vue Vendetli»

Une rumeur Circule à Montréal 
que Pareil Denis, qui 
i o i dam né au pônitenci-r pour vol 
par un des autres dé en us nommé 
Elzéar Jobin. Ce dernier er. coin 
pagine de son fière a i té condamné 
jour vol dans un étal d boucher 

la dénonciation de De ds, le 
chef bien connu de la bande de vo
leurs appelée la bande de la cité.

Lors de (eur départ pour St Vin
cent de Paul es deux frère» Jobin 
oot dit ouvertem-nt qne si jamais 
Denis leur tombait sous la main sa 

vaudiait pas grai d chose.
Ce malin parait il, Djnis a été 

placé dans le départ-m*nt des tail- 
iinrsda p,erre où un des Jobin, 
Elzéar, est à l’ouvrage.

Les d- ux homin: s se sont reconnus 
peine et Jobin se souvenant de 

lau vendetta” qu’il avait juré coutre 
Denis, aurait profité d’un moment 
où il n’était pas surveillé pour 
lancer à la tête de son enn-mi un 
morceau de pierre qui lui aurait 
une blessure dt-s plus dangereuses.

Ou nous appr. nd cepundint par 
téléphone c-ite après tni li que De
nis n’a pas été atteint pas le p ojeeti 
les et qu’il est probible que sis 
ennemis s-rout mis dan» l’iinposn- 
bililé de faire mal à Vavmir.

Infan leâde «ikaWHtt'»/

Era k Cuotte, a tr -iivê le 9 cou
rant à Chat auguay dans la glace 
descendue depuis Hunt ingdon, le 
le corps d’un enfant nooveau'ué du 
sexe féminin. Le coroner le doc
teur Cirdiua , de Ste Maitine1 a été 
notifié immédiateineûL

LES DEUX BANQUEROUTES
HlLMl’LI JUSQU’AUX PORTES !

Double - Attraction - Originale - et - seule - Reelle.
i

Bryson, Graham & Co. continuent a vendre les fonds de 
banqueroute de Lsrose et Cie., de la me Itidean 

et <b- J. N. Portelance, de la rue Rideau.
Achetés ai: prix moyen de 60 cents dans la piastre. Ils consistent 

en Etoffes à Robe, Cachemire, Indiennes, Toiles, 
Cotons. Tweeds, Draps, Courtepointes,

Chemises, Vêtements de dessous.
Parapluies, Cravates, 

etc., etc.

vi nt d’ê re

Nous somme* toujours coupables (le donner $135, de marchandises pour $100, comme 
l’annonce gratuitement un marchand de la rue Sparks. Quand un homme ne peut pas rire, il 
a rudement besoin d’un purifiant pour son foie : il y a certainement quelques chose qui ne 
va point. Plusieurs confondent U iffvction bilieuse avec la région et c’est une cour de change; 
tout de même la marchandise achetée à 60 cents dans la piastre est un remède pour tous maux. 
Depuis l’in trod action de c-^tte médecine, elle a donné une remarquable satisfaction et la foule 
continue de vendre un bon témoignage sur ses bargains qui ne pouvaient être imités et ils ne 
le sont pus. Toute personne intéressée dans l’achat de jolies Indiennes d'un lavage facile à 
à7 cents (vendues dans ie. autres maga-ins trompeurs 12 et demi et 15 cents) doit visiter 
cette Grande Agrégation Unique, la Seule Double Attraction, Comédie et Tragédie, Combi
nées. Banqueroutes par coup de ceux et toujours la foule continue à la Vente des Deux Ban
queroutes. La Vente de Banqueroute Extraordinaire. La Seule et plus Originale des Vente 
de Banqueroute.

Les Irrepressibles Organisateurs de Bargains,
146, 148, 150, 152, et 154, Rue Sjiarks

SEULS AGENTS POUK LES THES DE TETEEY ET CIE, LES THES LES PLI h JUESOM-
B. G. & CIE.,MES OU MONDE,

J
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rue;

MOR
*• de CSd

Le MORRH
constitprincipes 

morue en nature 
Tout le monde c 
do l'huile do foie 

à l'odorat, 
mac et pro
le morr:

RS
monts sont suiipr 
lus hôpitaux, lus 
dans loti infirmer 
militaiire, loti n 

rdans le B 
:ieut qui fait 

rend au teint d< 
leurs perdues, 
les sueurs noct 
lade un sentimc 
forcesetdebien-^ 
est pris sausdiftic 
il modifie rapidt 
ceux qui sont suit 

Lo MORRH 
avec les extraits 
est renfermé dan; 
dos : chacune d’el 
oins d'huile de k 

;CI ns couC
cqiesac

l LINIME
î. S)

v .

Ecarts, Molette 
meuts des jaml
Phi'GÉNEAU

OOOOO

C’est
Pour les modiste 

cire qu'elles ont 1 
d'at tides de'modea 

font le plus grand 
importées directem 

i.e pas inclure ] 
Athènes, Babylone 

eus, Edinburgh, Te 
Kong, Inverness, 
Leipsick, La Mc 
Pékin, Québec, 1 
Utica, Vienne, Vai 
Zurich, et autres ci 
inutile do mentit 
puis trouver tous 1 

Canada et à mei 
part ailleurs. De 
efforts de ces pu/fei 
chcnt à faire conci 
textes, au modiste 
a le pas sur eux ps 

acheter, et vti§nt
.es trois fois plus d
garnis que trois au 

Mesdames, j’atti 
spéciale sur mon t 
de chapeaux de toi 
Mon motto est tou 
profits." Vente e 
second prix au

Fameux ma
318 Rue

saseau»
. \
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MBTES PBOFESSIOHHELIES
Belcomt, ïacCrakei 6 Henderson

AcooU, preeereeee, Notaire*, EU,
ONTARIO ET OÜEBF.O

OTTAWA
John J. MacCrskeeN. À. Beloourt,

Geo. F. Henderson.

J, W. W. WARD.
AVOCAT ETC

-— Boniau -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS OtUt

LUSSIER & ROUTHIF.R,
Avocat*. Notaire, ete.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, ». A.

avantage spécial à

M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

âvocal Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Cola des Rues Bldean et Si
OTTAWA, Ont.

'ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & VVYLD
AVOCATS. SOLLICITEUhJ. NOTAIRES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, Oil,
PRES DE L’HOTEL KU89KLL 

Martin O'Gara, 0- C. D B. MacTavish Wm.Wvl'

Walker, Htcuan & Manchet,
AVOCA Ta

Avea#e, Sollicites! re, Agente Parlemeeo 
taire*. Notai rea. rte. ete.

No. 34J Kue Elgin, Ottawa
(■N PACK DD BU8SKLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne*

GJ£0. McLAURIN, L.L.ii.
AVOCAT, K TC.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
JyJ MoLEOIfiC. h-^ A vocafiCour* FM (raies

TAYLOR Mc VEU Y

AVOCAT, MlLLIWTEllB, ETC
BUREAU : —

Soot tlali Ontario ( lutmbera, Ottawa,

STtWAHT, CHflYSUR i GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Coin, 14 rat Metcalfe, Ottawa,Ont’
F. H. ChryslbbMcLeod Stkwart

J. J. Godfrby

VALIIM * CODE
Avocat*, Solliciteur*, F.tc.J

BLOC EOAN, KUE SPAKK8Ç
vis-à-vis l’Hôtel Ru'seJI.

Bradley & Snow
,Ÿ0CÎMSM« (2pa !

R. A. Bkadley. A T. snow B

privilège deArgent A prêter A 6 p. i 
rembourser en aucun tempe

J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
Dévissent

Article 1. Toute 
lièrement 
qu’elle ait sousci ‘ 
soit adressé à son 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie u; v'' 
journal est tenu de payer tous les arrrèage a 
qu’elle doit sur l’alionnement, autremen t 
1 édite* peut continuer à le lui envoyer jui- 
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’aboi, 
né est tenu de payer en outre le prix de 
Vallonnement jusqu’au moment du paiement 
“"’il ait retiré ou non le journal du bureau

Article 3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit |

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, ou de changer de résidence et de leia» 
«er accumuler les joqrnaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude.

Ivdlciupe eonce 
les (onrnanx

personne qui retire régu 
journal du bureau ee poste* 

rit ou non, que do j
ou à celui d’un aut’b

£

VUAHttOJS
A FOURNAISE, " Egg,” “Nut," ‘•Stove," 

est le meilleur churbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
87, rue Sparks.

LES M ILLEUR3 
OlhLITESiOE CHARBON

T. G. Brifbam buccesoeur de J. 
Browne & Cie 
Bloc Russell " t\as BUE SPARK#

A Vendre à bon Marché
Portes chassis, el jalouserie.bois préparé, 

moulures, vi res peintes, huiles, peintuies, 
cuir el rournitures de chaussures chez

„„ „ B WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICK

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHIS! EUB.
Tont ouvrage exécuté avec soin et promp 

titude

,^ünrrti-àKîbrbSr£i3flS52
‘ffiffiPMsSSsSS
SSSSS.ffiJSKffipKttSSSB
r. ante to spend one dollar, fin. iln ttthe tn- 
T.nnaUon Le rennirea while forhlit who will 
u,T?.“t.one hundred thousand doli xre In advert Uin g. * scheme Is Indicated which till
i^asgdBsbst^A’sg

iif edition* have been lwued.

zsrz-is&'v. •s$is2.r 
VSSStS&ASSSSSSLS^.
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ne formule 
ignée officielle- 
irs honlirecteu

LA DEPECHES DU SOIR £T". . . .passeport V» remplie 
n présence des 

repentants, 
ti er au ( 'a*

AUX CONSTITUTION OUTRAGEEElecteurs
D’Ottawa.

(Sertie* Spécial) et h est rent

Stanley h RomeLes “libéralismes" canadiens 
sont un peu comme les fagots de 
Molière : ils ne se valent pas tous. 
Ils se ressemblent si peu même, 
que nous nous étonnons toujours 
de voir chez des rejetons de prove
nance identique des différences 
physiques et morales aussi mar
quées.
chez les boutiquiers, l’enseigne a 
une petite autorité.

Les plus grands ennemis de notre 
nationalité sont assurément les libé
raux du Manitoba. Rarement 
avons-nous vu pareil acharnement

Ce parti est arrivé au pouvoir 

avec notre concours. Un des nô
tres a môme fait partie du gouver
nement (Ireemvay.

Rappelons nous de plus que le 
gouvernement libéral manitobain n’a 
pas été formé à l’aide de ce program
me anti-français. C'est Vimbro tjlio 
du Pacifique Canadien qui l’a ame
né à la surface.

A son arrivée il a lancé un défi à 
la constitution. De lui-même il 
s’est constitué réviseur d’une cons
titution à laquelle personne n'a 
droit de toucher que ceux-qui l’ont 
rédigée e» promulguée.

Il a aboli nos écoles séparées par 
une loi aussi inique qu’impudente, 
qui doit prendre force le premier

Nouvelles de Quebec
Québec, 12 avril -Lundi matin, à St-Da

vid de l'Auberiviêre, l'épouse de M. Israël 
Lefebvre, est morte subitement après 
couple d’heures de maladie.

M. 1* consul Downs est parti p« 
geport hier. Son remplaçant a déjà 
session du consulat, américain.

commerce de Québec 
•ut de l’établissement 

naux dans un 
-tinitivement

Rome, 12 avril—Stanley le célèbre explo- 
teur anglais est arrivé ici jeudi matin. 11

du roi Humbert
rateur auglai 
a reçu Ici félicitations d 
premier ministre Crispi

I.h ronveu lou «TE*hc*
Windsor, 12 avril -Laconvention libérale 
North Essex a choisi M. Françis Cleary 

pour la candidature provinciale daim ce com 
té. M. Pacaud l'ancien députée a été mis de 
coté. Mais on dit qu’il sera candidat de 
même avec l’appui du gouvernement Mo

DE LA Brid 
pris pois-

- de
T-a chambre <le 

en ce moine 
remises pot

."r less’occupe 
d’abris o r:;En libéralisme comme
choisi

>it qui n est |*as encore 
i de la jetée Louise

l extrèment bon marche 
ce printemps à Bert hier, Louisevi le, N amu- 
chiche etc, Le* commerçants achètent le 
plus lfcau » $3 et $3.50 le cent.

—Les voitures d’été ont commencé 
le Lévis.

IjC foin «e.WlnlHtre en neeiimtlon
* Fréderioton, N. B , 12 L’accusation

portée contre le procureur général Blair 
d’avoir été coroinpn par l’aigent 
dans l'affaire du quai Leary a été soumise à 
à un comité. Cette accusation contre le 
premier ministre est cause de beaucoup 
citation. Il est probablepient que Vein 
devant le comité commencera demain.

Messieurs- -

l'ar suite de la mort si regrettée (le mon
■ ( culcr dans lesonii, M. Parley, l’un des représentante de 

élection aura
d’ex- fier est arrivé enL'honorable M. Men 

i ville jeudi après-midi.
Rev. P. Freeney, rédemptoriste, est 

hier de Illchescci, E. L’., et est des- 
au presbytère de la paroisse de .Si-

mercredi soir, un 
chauffeur sur le chemin (le 

tué par l’express

:ité au Parlement,
remplir cette va-lieu prochainement p<

Je me suis permis de croire que ma
Le

Vv 1I.a snntè «le l’empereur
Berli, 12 avril-D’après un journal du 

matin, les inquiétudes que cause à l’entou
rage impérial la maladie nerveuse dont souf
fre Guillaume II seraient très vives.

Mes médecins voudraient lui voir repren
dre scs voyages en mer, et lui conseillent de 
retourner en Suède et en Norvège, d’où il

Patricecandidature recevrait votre approbation et 
je viens conséquemment demander vos suf
frages pour la prochaine vlct

Vers S,30 lu 
nommé Warn
fer Quebec cet 
venant de Lev les usin 

pont de la rivièrelie et la travel; 
rançois.
La propriété de feu M. Vézina, ancien 

de la Banque Nationale, située 
Aiguillon, a été vendue jeudi ma 
I. A. Bolduc à l’enchère 
Harriss'en est porté l’aeq

Mes convictions et mon long contact avec 
ale (lu parti Libéral-Con- 

et tn’amè-

su"revenu plus calme

de son éta 
portement» auxqt 
léger prétexte

llîu très préoccupés de son mysticisme, 
t d excitation continuelle, des eni- 

tels il se livre sous le plus

la politique génér 
nervatour m’ont toujours amené

înu'fi
lient encore à croire quelle est plus propre 

faire la
publique, 
livreur au

tin par N 
M. K. B. 
prix de $8.(X

la politique du parti Liberal à 

lé du Canada.

I.h rè*l|(imllou deOI*iil
me, 1$ avril—La Gazette pinnontai c 
e de bonne source que M. Crispi aban

donnerait le direction des affaires étrangères 
à M. Rudini, Outre les raisons générales, 
la décision serait lue au changement survenu 
dans la chancellerie allemande par suite de 
la retraite de Bismarck.

Dans les milieux parlementaires on parle 
à mots couverts de l’abandon par M. Crispi 
du jMirtefcuillc des affaires étrangères et do 
la présidence du conseil. Dans une c

prnspéri l

E11 dehors des questions purement Politi
ques et que l’on n’envisage qu’au point de 

vue des partis, il en est d’autres 
viennent d'etre soulevées on Parlement

Nouvelles de Montreal

Montréal, 12 avril--Le grand corncttiste 
parer des iiou/e 
musical de l'hûp

antes pour 
lital Notre-

Lihc rati est à pr 
and Festivalle•)gra

Commerce. Ces questif

ml sociales, touchent à la vie journa

ls fleuve est complètement libre de 
glace. Le chenal de Boucherville est ou->m.oruent le Travail, le Capital et lo 

d’une nature émi- dit que 
un autre titulaire 

volontiers à la ilirec- 
afin de pou- 

uérales et se

M, Crispi auraitU t i'll 11 l a *i11 n'
capable, il 
lion du la 
voirsurve

L'eau du canal a été vidée, i.a naviga
tion s’ouvrira dans une dizaine des’il

il renonceraitEt nous ne voyons pas encore la 
fin de ce mépris de la constitution 
ni le dénouement suprême de cette 
haine pour nous.

Le solliciteur Martin rentre au 
ministère et notre espérance de voir 
de nouveau régner l’harmonie et la 
justice s’évanouit
nous déteste. Depuis longtemps il 
mûrissait ses plans. Comme bien 
d’autres il refoulait dans son plus 
intime intérieur le projet de nous 
faire perdre le peu que nous avons 
pu conserver dans le Manitoba, cette 
province destinée à être française...

Il attendait l’occasion, le prétexte.
Vrai loup de la fable, il était dési
reux d’engager querelle avec le 
chien inoffensif. Mais il fallait des 
formes, un peu do décence et sur
tout une provocation.

Quelle n’a pas dû être sa joie en 
voyant les im rudencos de langage, 
d’écrit et d actions des disciples de 
l'Etendard et de la Vérilt 
rivait si à point ; sa guerre allait 
prendre le caractère de représailles 

légitimes.
Suivi par tous les libéraux man i- mpwrniion» «leHiennrck

tobaiiu, il mou» a tombé dessus .I
pieds joints. Et quand, effrayé de nés i mit déjà fait, l'histoire du prince de 
tant d’audace, son chef (ireemvay a HS Tttit

voulu lui enlever sa proie palpi- lire è cette occasion qu'on 11e le reverra sans 
. . , doute plus à Berlin, qu’eu tout ca», s’il était

tailte, il a démissionné. encoie obligé de paraître dans une cérémo-
... , ... ... , nie officielle,"il revêtirait le frac de soirée et
Si la Venté et I Eteniluill \ OlUlt tenterait de porter la croix do ehe-

d’uil œil stoïque ce qui se passe là- valier de Saint Jean ou la croix de Fer
bas, s’ils ne .ont vas bourrelés de
remords, tout sens doit être perdu nuer dans mon uniforme.”

, t Un télégramme de Berlin, du Standard,
Chez eUX. porte, que ces jours derniers l'empereur a

Une constitution a été comparée à «£ àgt^”.n“d.Ur*BLe et

une réputation : une fois touchée, que chacune de ces Audiences a dure plus
altérée, elle languit, dépérit et tom
be en piècefcSoil prestige s’évanouit, I et extérieur de l’Allemagne. 11 aurait ex 
et le respect salutaire qu’elle inspire
disparaissant, tous peuvent liai jeter ! mis (le la paix n'étaient ni préparés ni depo 
une pierre ou eu dérober un lanr ** k la rompre;

Notre constitution était un gage a^rir^e CT

composé de tolérance, d’abnégatio'.'., dro était dans une situation fina 
de compromis et do fair phi/ ; veri- <kt

table armistice que de part et d’au- liers que l’ex empereur p< 
tre ou devait s'efforcer de faire du- v OILi Ic texte lo ce tlltret 

rer toujours.

Des deux côtés on s’engageait 
tacitement à ne rien faire qui put 
troubler cet ordre de chose, cette 
convention ingénieuse et d’une 
pratique facile. Ce que le passé 
pouvait contenir de blessant pour 
les uns et les autres devait rester 
enfoui dans l’oubli ; le présent 
devait 11’ètre témoin que de l’activi
té commune,des efforts de tou* pour 
faire une grande nation dont les élé
ments se resserreraient de plus en 
plus sans perdre leur physionomie 

particulière.
Cela n’était pas un rêve, un idéal.

Pendant vingt ans l’état de chose 
voulu a existé, a prévalu malgré 
les crises qu’amène fatalement le 
jeu des évènements.

Aujourd’hui, le château croule.
Il était fragile, d’une architecture 
où il entrait plus de bonne volonté 
que de matériaux solidifiants. On 
a souillé dessus, il tombe pan par 
pan, écrasant dans sa chûte nos im 
munités nationales, nos privilèges 
jusqu’ici indisputés.

Us sont bien coupables e t ceux 
qui ont touché au précieux dépôt 
de nos libertés et ceux qui ont pro
voqué cet attentat. Celui qui ins
pire le mal n’est pas éloigné d’être 
mis sur le môme banc que celui qui 

l’exécute.

Libéraux manitobains et castors 
français ont leur part du crime

livre cl au bonheur d’un et de tous. ne sera pas prêt àLa vapeur “Qudb 
faire le service avant le 1er juin

politique 
iller les él

extérieure, 
entions gé 

consacrer entièrement auxVivant an milieu de vous depuis de 
Tireuses années et ayant V honneur d’être con

nu de la presque totalité de notre imputa
tion, j’esuère que tous seront convaincus que 
je puis leur rendre des services dans l’exa • 
men de ces questions vitales et que je suis di
gne de l’honneur que je sollicite en ce

ires inti tMgr l'archevêque de Montréal a env 
à l’honorable M. Mercier une lettre par 
quelle il retire sa première recommandation 

sujet de l'annexion d’une partie de cette 
ville à Sainte Cunvgonde pour des fins

11e communication send officieuse déclare 
cette nouvelle dénuée de fondement.

Nous n’en persistons pas moins à déclarer 
que lu retraite de Bismarck entraîne à brève 
échéance la démission de M. Crispi. Si M. 
Ci ispi ne quitte pas le pouvoir volontaire
ment, il sera d ailleurs renversé. Il n’y a 
donc pas do doutes à conserver à cet égard.

anse des Jésuites vfl le Mail a été 
n Cour de Pratique hier matin. A 

deux heures, an argumentait encore lesques- 
h de droit Je l’exception à la forme.

la cause reviendra en

La (
Cet homme là reprise e

est probable que 
mardi prochain

Hier, M. K. U. Kmard, de la sociétï 
légale Ouimet et Km ml a fait vérifiej 
devant 1 honorable juge 'A urfcele, lo testa
ment olographe de feu l’honorable P. J. O. 
Chauveau. Les exécuteurs testamentaires 
sont l’honorable juge Jette, le fils du défunt 
M. le juge A, Chauveau, de Québec, et le 

rthur Vallée.
M. Ch». Thibault, avocat à Waterloo, a 

donné, dimanche dernier, une 
( inférence à Farnlmm, sur la eu 
betterave,

l/Auirleterre el l'Italie
La 7ribuna inentiw 

uses réserves
12 avril, 
plus expre

qui circulent dans les cercles politiques, 
d’après laquelle des négociations auraient 
été engagées depuis quoique temps eatri 
l’Angleterre et I Italie en vue d'une action 
commune afin de pacifier le Soudan. Ces né
gociations auraient maintenant abouti. Les 
forces italiennes, secondée» par les Abyssins, 
pousseraient une pointe sur Kassala, pendant 
que les troupesanglo-égyptienne*|cernoraient 
les Derviches du côté lu Nord.

Nous croyons pouvoir démentir forme le
mon t un pareil bruit : l’Angleterre peut 
avoir l’intention d'agir vigoureusement au 
Soudan, et nous sommes persuadés qu’elle 
le fera, mais il est certain (pi’elle ne ton 
aucune action militaire en commun avec les

avec les ] elleVotre obéissant serviteur

A. J. CHRISTIE.
Di A

Samedi 12 Avril 1890 
ECHOS DU JOUR

intéressante 
luire] de la

La démonstration faite hier soir par la 
Saint Jean.Baptiste en l’honneur du 

esl la plus imposante que 
dans ce genre. La 

de Lecture Paroissial t 
râlement remplie : beaucoup n’ont pu 

trouver de place. Les officiers de l’associa 
tion Saint J eau-Baptiste, avec leurs insignes 
avaient pris plaça sur des sièges en avant, 
ainsi que les membres du clergé, plusieurs

«octet 
R. |P. ^Les élections générales de la Nouvelle-K 

cosse auront lieu d. 
mai prochain.

l'.abonueaii
le cours du mois de encore vui 

Cabinet

action parallèle de troupes italien- 
anglaise se produisait, il 11e faudrait 

1 le résultat d 
inatique, et on peut v* rc assuré que l'An
gleterre saurait même défendre à l'Italie de 
dépasser la sphère de son protêt 
d’envoyer, sons un prétexte quelcon 
troupes au Soudan anglais.

•at de Chicou-On dit que M. Savard, 
timi, sera candidat dans ce comté aucune entente diploTout archaînes élections.

le R. R. Babonneau
ié de M. le cuit 
président de l'asso

it le et lut l'adresse

J"gOn dit que M. L. O. David a l'offre d’un 
portefeuille ou la place de shérif 
venait ministre ce serait 
placement du très illustre George Duhamel 
auquel les libéraux 
de faire faire le plongeon.

M. Lavcllctte, correspondant du Figaro, 
de Paris, et Herv Gruenwald, correspondant 
du Frank-furUr /■<Hang, ont été expulsés 
d’Italie pour avoir envoyt 
des rapports de nature à nuire à la répnta 
tion financière lu royaume.

fut entrétotal et 
que, dos dans là salle 

ternie, M
ompugn

L. O 
n, monta sur l’est 1Imite en rem-

ile l'associ
M. le juge Jeté adressa ensi 

Le révèrent P. Ha’tonneau fut 
dans sa réponse

H Iberville sont en tram

i 1890-PRINTEMPS-1890
THE BROADWAYleurs journaux

Le soussigné désire remercier ses 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public e n général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d'étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
ment’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré a tous ceux qui donne
ront leur commande chez

de Winnipeg, organe du gou- 
aiinonce que le pro-

La Trib
reniement G reçu way

•néral Martin a retiré sa démissioncureur gé 
et qu’il restera dans le cabinet.

M. Martin étant pressé de faire connaître 
les raisons qui l'engageaient à demeurer 

position, u dit que ses
amis étaient presqu’unanimes à le eondam- 

abandonner le cabinet dans un mo-

ancienne

11er pour
critique et quand une législation si un

portante a été adoptée et qu il a tant fail 
pour la créer. On lui a représenté que sa 
conduite n’était pas patriotique et qu'elle 

Il a

■loin Pedro dan* l'âiidâ<enee

était injuste pour le gouvernement.
la force dos raisons qu’on lui a nctere très 

autorisant une 
biens particu

reconnu
données.

Il a vu que c’était probablement son de
voir de rester à côté de ses collègues et de 
les aider dans la lutte dont il est responsable 
pour une si large part. En conséqui 
a décidé de reconsidérer sa démission 

faire partie du cabinet.

produire, a Jamaica (Long 
Island), un accident qui prouve une fois de 
plus combien sont dangereux les fils électri
ques suspendus dans les rues. Un fil con
ducteur du chemin de fer électrique de 
Brooklyn, à Jamaica,s’étant brisé est tom
bé sur un cheval attelé à la voiture d un 
boulanger.

Le cheval a reçu un décharge électriques si 
violentes ou il est tombé rapide mort, et 
e’est par un hasard vraiment provindentiel 
que le cocher n’a pas été tué également.

W. H. MARTINf
Le maréchal Manoel Deodoro de Fonsec 

chef du gouvernement pro /isoirc const, 
les armées de terre et de nier, au nom MARCHAND-TAILLEUR

133 RUE SPARKS 133
p.r ici 
de la i 

Atte
continuer à

•ndu que dont Pedro d’A lean tara pos
sède dans ce pays des biens d’une valeur 

dérable dont la République lui a ga
ranti solennellement la propriété en lui ac
cordant le délai de deux années pour leur 
liquidât!

11 vient de se OTTAWA
Nos prix sont raisonnables 

et bonne valeur garantie.
N. B.

Attendu qu’il est de toute utilité de ne 
hâter cette liquidation pour ne pas 
intérêts légitimes du propriétaire et que 

tance l'expose, pendant cette 
gue operation, à la contingence du 

que des ressources nécessaires à 
tence régulière et indépendante ;

Attendu que la générosité de la politique 
républicaine et les vues élevées de la révo
lution du

MEUBLES ! MEUBLES I
celle clivons

Venez examiner la qualité, 
le dessin, et le fini de nos 
nouveaux ameublements de 
chambre a coucher en aca
jou, noyer, cerisier, et 
chene antique.

AMEUBLEMENTS DE SALON
Elégamment couverts en 
Brocatelle, en Pluche de 
Soie et Pluche de Laine, et 
en drap de crin.

VOITURES D’ENFANTS 
30 IVjodeles differents 30

TAPIS ET PRELARTS
A LA

Métropolitain Mfg, Co.,
657 Rue Sussex 567

une exis

Le bruit court que le général de Caprivi 
ne serait en aucune façon dispose à conti
nuer au “ bureau littéraire ’ ou bureau de 
la presse les larges subventions auxquelles 
le prince de Bismarck avait habitué cette
institution : ce serait le .Moniteur do l'Em- 
pme qui remplacerait la Gazelle de l'Alle
magne du Nord et insérerait 

mmunications que la chancellerie 
t devoir faire au public, mais on n en

verrait plus aux anciennes feuilles officieuses 
les articles tout faits et les communiqués 
qu’elles recevaient si volontiers

Quelques unes de ces feuilles croie 
voir s'en désoler ; les Hamburger-Na 
ten ont commencé hier leurs plaintes et 
plusieurs de leurs confrères les continuent 
ce matin : mais il est vraisemblable qu’ils 
se désespèrent trop tôt : car. quelle que 
soit la bonne volonté du nouveau chan
celier, l’institution du bureau litté
raire est trop entrée dans les mœurs de 
la presse pour pouvoir disparaître de sitôt, 
et il se trouvera toujours quelque moyen de 
la relever, au cas même où elle viendrait à 
e'éclipwr pendant quelque tempe.

I.') novembre fon 
ovisoire un devoir

mverne- 
liter au 

nation une situation3 détrôné par la 
elle convenable 

le patrimoine que la

Décrété :
Article premier. — Il est accordé à dom 

Pedro il'A lean tara, à valoir sur ses biens, la 
somme de 100 contos de reis (250,000 francs) 
en une seule fois, et, à partir du lrr avril 
prochain, la somme mensuelle de 30 conton 
de reis (75,000 francs), dont le trésor natio 
liai se remlioursera au moment de l’inven
taire et de la liquidation de ses biens.

Art. 2. — L»s dispositions contraires jsont 
révoquées.

Salle des séances du gouvernement provi
soire des Etats-Unis du Brésil, le 5 mars 
1890, 2" de la République

e st en rapport 
République lui

chrieh-

l.e* 4ê**e»»me»le de Vlacoenlto
ite Carlo, 12 avril— La colonie an 

glaise de cette ville ne parle aujourd'hui qu* 
de 1’“insulte ” faite hier au Casino à Lord 
Salisbury, premier ministre d’Angleterre, et 
à sa femme. 11 parait que Lord Salisbury et 
sa femme s'étant présentés au Casino sans 
être munis de billets, on leur en a refusé 
l’entrée. Lord Salisbury a envoyé chercher 
le consul d’Angleterre et a demandé 
à parler aux di 
eino. A l'arrivée 
que et les billets 
médiatement. Les 
ont présenté 
mais rien n’« 
lord Salisbury

Une dénégation tar N.P. Paiements à la semaine.

M. A. J. Christie, candidat pour la 
Chambre des Communes, nous prie de con-

IEMORYtredire la rumeur allant à dire qu’il serait 
un candidat favorable au programme des 

? «qual-rightistes. M. Christie proteste hau
tement contre cette calomnie. Il ee présente 

partisan du gouvernement fédéral

du consul, on s’est expli- 
exigés ont été fournis im 

directeurs du Casino 
plue humbles excuses, 

calmer l’indignation de 
Comme on avait nié sou

recteurs

Books iNnwd

of the globe. Proepectoe post

comme
appuyant la politique de Sir John A. Macdo- 
pale eq tout et partout,

PHEAPSIDR
Succès sans precedent

ID IB
Notre grande vente vente combinée des fonds de banqueroute

IDE

Dupuis etNolin, d’Ottawa
ZET

Verdon et Cie., de Quebec
F O IRM AUNT T E1ST TOUT

$75,000
LES PLUS BELLES

NOUVEAUTES EN CANADA-
Les dames de la Capitale ont appré" 

eié nos efforts et les résultats ont 
beaucoup dépassé nos espérences.

Notre magasin a été bondé tons les 
jours d’aehetenrs empressés.
Nous faisons une vente sans réserve 

et les BARGAINS sont à l’ordre 
«lu jour.

L HZ. ZKTOXjIZKT

cfc OIE].,
57 et 59 RUE SPARKS

TAPISSERIE Ig
— 4 Centins la piece >-*■

Précisément la n 
due ailleurs à

LABARRAQUE
unique préparation de ce genre 
approuvée par l'Académie de Mé
decine de Paris, est le résumé, la 
condensation de tous les principe» 
actifs du Quinquina. « Quelques 
grammes de Quinium produisent la 
même effet que plusieurs kilos de 
quinquina. • (ItOBiQUKT, Professeur 
S l’Ecole de Pharmacie de Paris.)

« J’ai cherché pendant longtemps 
âque puissant, je l'ai rencontré 
otre Quinium que je considéra

:e!h
250/0 de plus, c

5 Centins la piece 

Bordure 5 centins la verge

Précisément la même qualité 
ailleurs il 200/0 de plus c. a. d. 6

Précisément là même qualité que celle ven 
due ailleurs 1000/0 de plus c. a. d. K

Papiers dorés de 20 centins la pièce et plus 
Autres qualités en proportion.

frais extra

dans v
comme le resta uraleur par exccllenca 
des constitutions a/faibli

« Le Vin de Quinivim 
Labarraque est le plus 
utile complément de la Quinine dans 
le traitement des fièvres. Ses effets 
sont particulièrement remarquables 
dans les fièvres d’accès anciennes si 
dans la cachexie paludéenne. »

ProP BouchardaT.
Dans la plupart des Pharmacies. «• 

Fabr. L. Frere. 19, rue Jacob. Paris.

Cabaret.Nous coujxjns et pi 
limites de la vilh- sons ft

micilv dans les
les

avons un assortiment au moins 10 fois 
que tout autre magasin, 

apisseries et décorations intérieure 
binées dans la cité d’Ottawa.

P't

WM. HOWL ||e Sirop de FolletHowe Block Rue Rideau
et 393 Rue Cumberland.

mpptime les douleurs ou l’in- 
Bvmnie occasionées pur les Névral
gies, la Goutte, les Migraine», 
l’Asthme, la Toux, la Fatigue du 
eerveau, l’Irritation nerveuse, le» 
Préoccupations, la Chaleur du 
climat, etc. Le Sirop de Follet 
procure un sommeil profond ana
logue au sommeil normal : son 
emploi n’expose à aucun des incon
vénients de l’opium ou nâ la

“LE CANADA”
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

------CHEZ------

\. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Bue Bank, Ottawa, morphine.

« C’est la meilleure forme d'admi
sa conser- 
si conseillé.

Le Sirop de Follet se vend dans la 
plupart de< pnarmaclcsde tousles pays, 
et se prepare dans la maison L. Frere,
19, rue Jacob. Paris, qui a obtenu le» 
plushantcs récompenses. Médailles d’or, 
eux Expositions Internationale» da 
Sydney. Amsterdam, Paris, ete.

. slROP .9
V l?PcH^e lu *

Vl 1* préparation 
d’un goût suave et d’une efficacité 
éprouvée contre le» maladies de» 
bronches et de la poitrine. Elle 
emprunte aux plantes médicinale» 
leurs principes actifs pour soulager 
et guérir la toux.

Deux à trois cuillerées de Sirop 
de Regnauld suffisent pour cal
mer la Toux d’irritation, du Rhumst 
de la Grippe, du Catarrhe, de la 
Bronchite, de VAsthme, etc., sans 
échauffement ni perte d’appétit.

Fabrication, Maison L. Frer», 
19. rue Jacob,Paris, et prlncip. Phiwe

nistration du Chloral ;
fjgleratroisCapSUlesGuyM

prises au commencement 
du repas peuvent remplacer l’eau 
de Goudron contre les affections ds 
poitrine et calment en peu de temps 
la toux la plus opiniâtre. Chaque 
flacon contient soixante capsule» 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom de l’inventeur. 
Le traitement des rhumes anciens 
ou négligés, bronchites chroniques, 
catarrhes, asthmes, par les Cap
sules Guyot, coj^e à peine dix à 
quinze centimes par jour. Ce» 
capsules se vendent dans la plu
part de» pharmacies de tou» pays 
et sont préparées 19, rue Jacob. 
Parie, dans la Maison L. Frere, qui

vation est parfaite,et,ain 
11 n’irrite pas l’estoma

(Formulaire do Profeei

e, < 
btea obtenu les plus haute» récom

penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d’Amsterdam, 
Sydney, Paris, etc.

rSSR!!r!
■ ANÉMIE -CHLOROSE ■
M LB FER 1 iI BRAYAIS •

Bxp*rlment« lee plo» grands mèdc-rlns^^E 
du monde, pseee Immédiatement dune 
Varonomle eunt oecuelooner de trouble*.
II recolore et reconstitue le sang et lui 
donne la rigueur nérotealro.

■ Sf néJUr <(«« /mil ittoni fl Cimlrffnctm*. H
hig«r ls ilpiture R BR a VAIS iipnetf h reige

■ DtTAIL : TOUTS» PlUKinU. I
Orne : «O et *2, Rue 8«tnt-L*»*re-

I/Huile de foie de 
Berthé esl la seule 
parée par des procédés approuvé» 
par l’Académie de Médecine de Paris; 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que les huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment.

L'Huile brune est la seule qui dotas 
être employée en médecine à l'exclu» 
tion des deux autres sortes^ »

« Les enfants acceptent facilement 
PHuile de Berthé et ne tardent pas 
à la demander, parce qu’elle n'esi 
pas répugnante. » n nw mmmn

morue de 
îi soit pré-

Jffin ü heures 
tut COLIQUES il MiUSÊEC
Sut ADCDHE PDISiTMl A

ni avant i

L’Huile de Berthé est tm re-
eonstituant de premier ordre, de 

' nature à fortifier les constitution» 
faibles et les poitrines délicate». 

Par son usage soutenu l'embon- 
nt se développe ; c’est un moyen 

ur faire disparaître la

CAPSULES
du -r L. KIRN

mr t l'extrait ithirlei
r <,reo6bB*ALEPm
M Klrn neguruntit TeM- 
Kit# que de* Capsules qui

à
en!
maigreur.

Elle mérite d’occuper une place 
Importante dans le traitement des 
bronchites chroniques, des rhumes 

1 anciens et négligés, de la scrotale 
I et des engorgement» de» glande».

^ portent *i sigoslore
Besreisi deiietis ton Iw tipitiix

firtj,p*“ftGtHDRE,U5,mdeàMRes
et duos Uiutee le» Pburmucioe.
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La Conform de 1, SuitePIGEON CHAMBRE DES COMMUNES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTE iD'Oltawa » Pfrrjr Ho and
d'Ottawa se sont asPlusieurs citoyt 

semble*, hier, et ont formé une compagnie 
pour construire un chemin le fer depuis 
Ottawa jusqu'à Parry Sound vià Harton.

Le» actionnaires de la nouvelle compagnie 
sont MM. Magee J. H. Booth, sénateur

La conférence au concert d'avant hier , 
avait été confiée à M. Suite : sujet : La 
musique depuis cent ans. Mozart étant 
décédé il y a jiute un siècle, on le fit revenir 
à la vie pour lui montrer la situation actu
elle de la musique, en Europe et parmi nous. 
C’est un bdn moyen d’établir 
son et de nous rendre compte des progrès 
réalisés dans cet art qui brille à présent de 
plus d'éclat que jamais. Mozart s’est exta- 
®ié devant le Grand Opéra de P-ria, il nous 
a dit ce qu’étaient autrefois les plus beaux 
monuments de ce genre.

A la vue des instruments dont nous nous 
servons il a manifesté une profonde surpri
se, car ceux qu'il connaissait, comme la 
flûte, le piano, les cuivres sont transformés 
du tout au tout, et il y en a plusieurs qui 
sont absolument nouveaux. Lorsque l’or
chestre de cent cinquante musiciens a atta
qué l'ouverture du Calife de Bagdade, de 
Boïcldieu il a failli tomber à la renverse, 
tau t ces masses de sons et ces accords sa
vamment combinés le déroutaient. Il a 
fallu lui expliquer l'état de la science du 
compositeur de uotre temps.

Les*ressources étonnantes qu 
lenre entente du contrepoint nous a procu 
rées l'ont

La composition a maintenant des règles 
fixes qui nous permettent de détacher d’une 
simple note du thème ou mélodie originale 
une foule de notes qui se jouent simultané
ment et produisent une harmonie vingt fois 
supérieure à celle de l'ancienne musique. En 
entendant le troisième acte de Guillaume 
Tell de Rossini, le grand Mozart a déclaré 

que cela ressemblait à son genre de musique, 
mais que les effets obtenus par les combinai, 
sons nouvelles surpassent 
De la mélodie pure, orchestrée avec deux ou 
trois accords, comme il y a cent ans, Rossi
ni a tiré d’abondantes phrases musicales qui 
jettent l’auditeur dans le ravissement. En
suite a paru Y Africaine, de Meyerbeer, avec 

immense harmonisation et ses prodiges 
de science artistique tant pour les instru
ments, lee chanteurs, que la mise en scène.

Meyerbeer prend une maison quelconque 
c'est à-dire le premier air venu, et il le 
vre de décorations, au point que l'on ne 
s'occupe plus de la maison primitive mais du 
p lais de fées qu’i* nous montre. Les adep. 
i s <ie l’art le comprennent et l’admirent, la 
loule n’y voit que du feu.

Rossini s’en tient au sens mélodique, i^ 
ne surcharge pas l’orchestration, aussi est il 
bien mieux compris du public. Il construit 
s-n palais avec peu d’ornements, mais les 
lignes de tout l’édifice sont si Irelles que 1 
aime à le contempler sans cesse.

Mozart eut bientôt compris la situation 
des deux écoles et vit qu'elles sont les mû
mes qui existaient de son temps, quoique 
beaucoup plus développées.

En effet, tous nos musiciens se divisent en 
deux camps, les mélodistes et les harmonis- 
t?s. Rossini et Meyerbeer sont comme les 
représentante de 
Gluck, il y a cent dix ans, étaient les chefs 
«les deux partis, et leur dispute fit tant de 
bruit, souleva tant de passions par toute 
l’Europe, que l'on n'entendait pas lesgrou- 
de neuta de la révolution française, fameuse 
iantique pourtant1. C'est de l’école de Glnck 
que sortit, pour ainsi parler, Chérubini, sans 
compter le dernier des trois Scarlatti tous 
apôtres du contrepoint et de ce que Ion 
nomme la musique savante. Mozart, qui vi
vait de leur temps, s’est plutôt tenu (lu côté 
<le!-|mélodiste8.

On peut affirmer quêtant que le monde ci
vilisé durera,le partage des opinions restera ce 
qu’il est depuis cent ans : les mélodistes au
ront le peuple pour eux ; les harmonistes au
ront les musiciens. Cette distinction est 
fondée sur la nature humaine. Le peuple 
qui, autrefois, s’occupait de musique comme 
de rien du tout, est devenu amateur, mais 
amateur dans le simple sens (lu mot :il aimeà en
tendre de la musique bien composée et bien 
exécutée, par exemple ne lui donnez pas des 
choses difficiles à comprendre il vous tour
nerait- le dos. Ceux au contraire, qui étu
dient la musique et en font leurs délices, dé
sirent toujours qu’on leur donne de l'harmo
nie, pareequ’ils sont aptes à la comprendre 
et à en jouir, étant dressés pour cela 
est la situation.

Maintenant, si voue demandez laquelle de 
ces méthodes est préférable, il faut répondre 
que les deux sont bonnes et qu'elles produi
sent des maîtres également dignes d’admi- 
ration.

La musique, a trouvé, de nos jours, son 
emploi dans toutes les sociétés. Elle a péné
trer partout et partout on l’estime, seule
ment chacun la goûte selon ses moyens in
tellectuels. Le tout constitue un progrès 
immense et qui va en grandissant encore. 
Voyez même comment les chanteurs et les 
chanteuses l’interprètent ; ce n’est plus ce 
personnage engourdi et maussade qui se 
plante devant la rampe et roucoule sans pa
raître savoir ce qu’il débite, ce n’est plue nn 
perroquet, c’est un acteur sachant exprimer 
lee sensations de l’âme et vivant dans son 
rôle de convention
parlent comme lui—tout devient réel à pré. 
sent sur la scène, quoique l’on sache parfai
tement qu’il y a un jeu d’illusion dans tout 
cela. L’art s’est ainsi complété, depuis 
quante ans surtout. Cet ensemble de pro
grès est pour Mozart une séi ie ininterrom. 
pue de surprises et une cause de profonde sa
tisfaction. Les rêves d’autrefois se sont ré

Ottawa 11 avril

M. MacCarthy apparaît à son siège pour 
la première fois depuis le grand débat sur la. 
langue française.

M. le général Laurie soulève une qnestio*t 
de privilège. On l’a aoouaé de s’être fait pay
er par le comptable des Commmunea, maie 
sans y avoir aucun droit, $3U0 de frais de 
route (mileage) depuis Londres jusqu’à Ot-

M. Laurie dit qu’il a en fait établi sa ré
sidence à Londres, Angleterre, et que la loj 
lui accorde sans le moindre doute des frais 
de route depuis ce lieu de résidence jusqu’à 
Ottawa. Il aurait préféré de ne pas venir à 
Ottawa pendant cette session, s’il eut pu 
trouver un député de l’opposition pour pairer

Sir J. THOMPSON propose la deuxième 
lecture d’un bill amendant l’acte de la pro
priété foncière dans les Territoires du Nord

Ce bill a pour objet de readre plus facile 
le fonctionnement du système Torrens dans 
les Territoires. A la demande de M. Da- 
vin, l’adoption finale de ce oill est remise à 
la semaine prochaine.

Sir ADOLPHE CARON propose la deux 
ième lecture d’un t ill ayant pour objet de 
prévenir la révélation des documents et 
renseignements officiels. Le ministre de la 
milice explique que ce bill est calqué sur un 
bill du Parlement anglais, et que son but 
principal est d'empêcher la divulgation de 
plans de defenses ou travaux militaires.

La chambre reprend la discussion des ré" 
solutions du tarif. A la suite d’une discus-

0 N DEMANDF Dix ou douze fill 
ouvrage à la pièce, Ikui» gages.

257 rue (xuinheriamL
MAISON A LOI'ER au numéro 64, rue St Ifl A miré près de la rue Sussex. Loyer $10
K>ugla«,

860,000 de chaussures de toutes sor
tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
VEtSTEZ .A. BOnSTIsriEI HEUREPIGEON Clemow, F. Macdougall. MacLeod Stewart 

•t D. J. Ferguson, député de South Ren" S’adrosier à C. A
, A9comparai- Le tracé de la nouvelle ligne 

peuté et les travaux commenceront cef été I* numéro 890 et lo numéro ,19*2 rue St 
André à $6 par mob, pa» de taxes. S'adres
ser au numéro 403. mi 
Il N K S EUX*
U, her. Md. .1 
Vue fille

iCIi. —La grande vente à sacrifice avant le 
déménagement commence aujourd'hui chez BROWff, EDMONDSON & Oie., bloc.

trouvera do l'emploi 
die». 96 U .ie Holton.

VN VE

de la campagne sera préférée
MAISON DR PENSION PRIX i k 
Ifl demande dos pensionnaires au 

Bonne iHUisitui.

l”ünnijï?£m Hab.ts Wat r»

61 ZEITTIEj lOUDZELA-TT-RUE RIDEAU Mort an bile

On annonce une autre mort subite, hier ; 
celle do M. Charles V*. Noël, frère de M. 11. 
V. Noël; gérant de la Banque de Québec. 
M. Noël était âgé de 78 

A quatre heures et demie M. Noel quit
tait son bureau à la Banque pour aller faire 

promenade sur le parterre du Parlement.

Lot» de ville a vendre an
près du pont 

aiscuis l’annêo

./S? â VENDUE une propriété sur la rue Wa
ll ter No, lîll, entre les rues Cumberland 
et King avec Maison qui se loue$8,00 par

S’adresser à Mde 1*. t

I./«VILLAGE DE CLARKSTON 
St Patrice. Ou y a liàti 40 m 
dernière. Termes de paiement faciles 
térvt calculé à 6 par cent. S’adresser 
M. Clarke, Ohricton Lodge, New-Edin 
ou à Nap. Moreau, Chu kston

In
la ir ou A

Rue Wellington.

AN DEMANDE. Vue tille canadienne fvau 
Uçaisv pourra trouver de l’emploi en satires 
saut A Madame Oscar McDoncll No *.
Saint André.

N DEMANDF

i famille

SoumissionsPendant qu’il se promenait M. Isbester et 
M. H. A. MaeLe-xl le virent vaciller puis de 
mander de l’aide, disant qu'il se sentait très .... .........“Ltdraiïai:

Si voulez une cravatle de dernier goût scellée» et |x>rtant A l’endos : “ Sominstcyna 
allez chez poui les approvisionnements de» Sauvages ’’

pour la fourniture des approvisionnements 
nécessaires aux Sauvages pendant l’exercice n 
finissant le ."Kl juin 1891.

t’es approvisionnements consistent en Fa 
line, Btvuf, Bacon, Flpicerics, Ammunitions 
Fie Ile, l.istrument» aratoires, Outils, etc.

payés, et doivent être déli 
endroits dans le Muni

On fit venir une voiture, mais aussitôt

SS entré chez lui il tond» mort, frappé d’apo- Quesnel,
26 Rue Riceau,

Cour dô*Polic»$>/
t ne fille canadienne- 

pourra trouver de l'emploi dane—Voici une 
A bon marché 
-chez Shaw.

bonne occasion 
îles service» A

pour acheter 
diner et à thé

nous ven 
n «le ‘2.1c

il y a pas d'enfants. 
Uuort.

IThomas Murray, ivre,
une Matthews, accusée do tenir une 
de désordre

1res causes pour infractions A la loi «les li 
censcs sont rvmires A lundi.

damné A <H
virés A différends
toiia et les territoires du Nord 

L'on peut se procurer des formules 
missions contenant des détails complet» re 
latifs aux Fournitures 
livraisons

douantPendant cette semaine encore 
tirons toutes Mad,

maison
N DEMANDE—Un 
porter le Canada u 

rosser au Bureau.
0cannes à raiso i jeune garçon pour 

Hochesterville, 8damné A $1*2
EORGE A. QUESNEL

26 rue Rideau

PIGEON uisesaux dates des
T ERRE A VENDU 

lot numéro 
Ottawa dans 
constituant le front d«

de terre «lu 
la rivière

Shea, A trois milles «l’Ottawa, sur le chemin 
tlo Montréal.

Il y a sur F 
bois très bien 
de Kelt e Island.

une «les un 
Termes «le paiement i 

ROBERT CUMMIN 
Ige, Ont.

mutant—La vente de vai 
8haw commence aujoi

Moelei# *t Jê*n Baptiste
M. Durocher, président «le la société St 

Jean-Baptiste a convoqué une assemblée «lu 
comité de cette société pour domain apres 
midi à une heure et demie.

isselle à 
urd’hni.

lit au soitssi 

Sauvages
mi au t onimisea 

ina, ou au Bureau

sacrifice chez
des <l°" •20, a 

le townslii Glntnre.A*üvin

pour chaque 
(ou pour aucune 

diaqne espèce «lo marchandises) 
«huis les cédules, et- le Déjan te 

ment fc réserve le droit de rejeter tout ni 
jNirtiu d’une soumission.

ne sou mission doit être acvomjiagnée 
faveur du Nurinten- 
rcs des Sauvage» sur 

au moins cinq

NAINS % NUE 65 ,""kl:simi assez animée le comité a«lopte enfin 
la clause cinq imposant un droit de 30% 
les animaux vivants: bêtes A corne, moutons 
cochons, etc.

A la séance du

Le 11 du courant, la dame «le M. Jus 
Bouchard, traducteur «lu " Hansard ”,

>eut soumissionner 
J marchandises:.cPI6EIN imagination. très lionne maison on 

face A la têteméréoe i située et faisant
la chambre a adopté 

plusieurs bills privée dont aucun n’intéresse 
nos lecteurs; puis reprend la dis-

( ' est

Br h U

â VEN DH Fl «Un bon engin de seconde-mal» 
il «le 8 oheveaux vapeur et une chaudière 
«le 8 chevaux. S’adresser au bureau du C'e-

1 VENDRE Un 
fl manufacture Ht 
les, s’ailresser au

IENS JE VIENS

DE PASSE

lUlnurea te
faciles. S’adree- 
i G S, Cummings

- Venez, à Ixmne heure A la grande vente 
de déménagement chez Shaw.

—Ne manquez pas de voir les prix A la 
vente de Dissolution, chez Rochon «t Mc- 
Bride,

d’un oh
:6 C E.

'Moque accepte en 
Général des allai 
Unique Canadienne 
cent du montan 

(jttel sera forfait si le

cussion sur les résolutions du tarif.
On adopte sans trop de discussion les ré- 

solutions relatix-es aux fleurs artificielles, 
aux plumes de toutes especes, aux barils 
contenant du pétrole, 
cartes géographiques, journaux ou éditions 
supplémentaires, billets de banque impri
més, outils ou instruments de relieur, Imites 
A ouvrages etc., etc. Mais l’imposition d’un 
droit de 25% sur les ceintures chirurgiqucs 
on bandages soulève de vive protestations de 
la jmrt. de Sir Richard Cartwright et de ses 
amis de la gauche.

lZ me, pour
Hoiiniiseio 

soumissionnaire 
le contrat Iswré sur telle souinis-

Rue Sparks, No. 143. 
remarqué quelque chose de 
chic pour Habillements, pour 
Messieurs, Ca vaut la peine 
de les voir ; quant au prix, je 

n’en connais rien ; je crois 
qu’ils sont assez rabonnables 
car d'après ce que j’ai dVj'i vu 
sortir de la maison, c’est 
admirable.il ne faut pas oublier 
ausii que M. J. II Beauvais y 
met quelque chose dans le 
goût

«T’ai
e—Voici ttnc 

i marché 
chez Shaw

lxmne occasion pour 
des eervices à diner - lorsqu'il «mlivres d'annonces, requis, ou s il mamiiiu 

at. Si la soumission 
ue sera remis.

d’exi
n’est pas aooopt.ré, le ehèq 

Chaque soumissi.m doit, outre la signature 
«lu soumissionnaire, porter celle ue deux 
vautiom acceptables au Département pour 
la due exécution du contrat.

L'on n'acccjitcru nécessairement ni la jilus 
busse ni aucune des soumissioiiF.

Cette annonce ne devra être insérée par 
i journal sans rautovisatio 
de la Reine,

d'un journal qui
autorisation.

IiUE!*RTDEAU piano neuf sortant de la 
[eintxnian. Conditions faol- 
huroHii du Canada.

i«
l.e* boite* a scrutin

Une assemblée du comité chargé «le faire 
rapport sur les nouveaux bulletins et boites 
d« scrutin est convoquée pour mardi prochain 
à dix heures ct’demie du matin.

Ne munquez 
marchés oui vous 
sacrifice chez Shaw 

tirande vente d'habit*-laits, Bryseii, 
Ciraham et «Te.,

-Verrerie au prix coûtant A la grande 
vente de déménagement chez Shaw.

Une conférence liitf re-saafe

MORRHUOL 4 VIH AÜX MURE
de Mme Winslow devrait toujours 

être employé quand les enfante font leurs 
dente. Il soulage immédiatement le» uouf- 
francei de coh pauvres petits, produisant un 
■onimeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les «unes chérubins 
s’éveil eut aussi brillan.a et frais qu'un 
bouton de rose.” Va sirop est tréa-agrèable 
au goût. Il apaise l'enfant, ainoUii ses gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souffrances iniewliiialen en réglant la di
gestion, et est lo meilleur iiméde connut!

S-Le "Sirop (Jal 
devrait touue Mme winslow devrait toujour* 

i employé quand les enfants font leurs 
tâ. Il soulage immédiatement le» souf-* de CHAF0TEAUT

Lo MORBHUOL représente tous les 
principes constitutifs do l'huile de foie de 
morue en nature, sauf la matière grasse. 
Tout le monde connaît les inconvénients 
do l'huile (le foie do morue, désagréableau 

A l'odorat, très souvent rejetée par 
mac et provoquant de la diarrhée, 
le MORRHUOLtous ces inconvé

nients sontsunpriiués,et aujourd’hui dans 
les hôpitaux, lus bureaux du bienfaisance, 
dans les infirmeries, la clientèle civile et 
militaire, les médecins s'applaudissent 
d’avoir dans lo MORRHDOL un médi
cament qui fait renaître l'appétit, qui 
rond au teint des phthisiques les cou
leurs perdues, qui supprime la toux, 
les sueurs nocturnes et donne au ma
lade un sentiment d'accroissement de 
forcesetdebien-êti e. Le MORRHUOL 
est pris sans difficulté même parlosenlants, 
il muditio rapidement la constitution de 
ceux qui sont-sujets a des rhumes fréquents. 

Lo MORRHUOL n’a aucun rapport 
•ec les extraits dits de foies de morue ; il 

renfermé dans/lo

ition de rimjiri 
n’admettera aupas <le proliter (les bons 

sont offerts A la vente A £tonA propos de la taxe de 171% sur le 
M. Gilmore fait

«le la part 
Sana telle

jHUcmcnt 
l’aura jmbliée

LVANKOUG 
Assistant iSuriub

«les affaires «les 
I>é|Mirtcmcnt des Affaires 

• les Sauvages 
Ottawa, Mai IKN8

revue générale «le la 
politique ministérielle qu’il, décrit comme 
inique et injuste 
classe ouvrière et les agriculteurs, vu qu’elle

ll\ E l
ndaut-Général 
Sauvages.

suprême degré pour la
gestion, etest le meilleur i raièie connut! 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d'autres causes. Vingtaine 
oents la bouteille. Ayes confiance et de- 

andes le 11 Sirop calmant de Mme Wins- 
” ®t ne prenee aucun» autre prépara

taxe la nourriture du peuple. Son discours 
dure près de deux heures. Plusieurs autres 
députés prennent part à la discussion sur 
cet article qui est finallement adopté.

Cet article est le vingtième sur la liste qui 
en comprend trois cents. Si la discussion des 
autres résolutions du tarif occupe autant de 
temps en proportion que ces vingt premières, 
le déliât occupera encore au moins vingt-cinq 
a vingt-six séances de la chambre.

La discussion se fait ensuite suc le droit 
de 75 contins par baril de farine.

A 3 hrs. cet article est adopté et la cham
bre s’ajoume.

Le dimanche, 27 avril, Mgr Glut donne
ra dans l’F.gÜseSte Anne, une conférence 
qui ne saurait manquer d’être intéressante

23 m. Jno.
low

NOUVEAU ST LAWBENCE HALL
COIN DES BUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

VEND
Alu

bureau
A -..•RK, — Deux oollage 

•o, Ville Centrale, A 10 
le jioste)

S'adresser A A. B. Mn-donald, 
47 rue Rideau

minutes dusur les'missionsde la rivière Mackenzie. Pen
dant de nombreuses amures, ce vénérable

Citoyenclasses. Piccini et prélat a dévoué activité et son énergie A 
l’évangélisation des Sauvages de lJExtrèine- 
Nord ; dans ce but, il a entrepris des voya
ges longs et périlleux et supporté des fati- 
guee et des pcineA de tout genre. Là-bas en
core, il a nombre de missionnaires qui voya
gent, travaillant et souffrent j>our la propa
gation «le notre’foi.

Sur l’invitation de M. le curé «le Ste-Anne

MAISONS A VENDRE Sur les rue* 
111 King, Daly, Stewart, Théodore, Waller I 
Niidiolos College Avenue, Lisgar, Cooper) 
Cumlierland, YVilhrod, Neville, Alice, Ann, 
Elgin,Florence, Church, S Patrice, Mur 
ray, Cobourg, Yoi!,, George, Kidean, eto

Prl* neu ii|i|>r«M'hnhloi en
ni*. IVr;.«M <; raliou • 1 (>„

habille.
( Balle do Billard, Kalon de Herbier ef. Iles, 

fclaurant nn oxâ.Avle aux actionnaire»i petites capsul 
renrésontoï1? fi 
e brune,reconnue par 

rems comme la plus riche en prm- 
tifs. - Dépôt à PARIS, 8, me Tivienne.

es: chacune d’e' 
oiilsd’huiledev. Salle à l)inv. E'iacieus#."

(•au n in
donnâmes de la compngni 
C'o sont priés de faire le prci 

de 10% sur leurs actions le ou 
avant samedi le 12 avril courant, entre les 
mains du trésorier de la compagnie.

). Richard,

le Ottawa S'adresser A A. B. Macdon
47 rue Rideau

o menu
cijies ac 30 jolies chain lires fl coucher.—Services A toilette au prix coûtant à la 

vente à sacrifice commençant aujourd’hui 
chez Shaw.

—Indiennes «le 12Acts pour Sets A la vente 
de Dissolution chez Rochon & McBride.

Stock de Banqueroute, Parapluie». 
H r y so n, tirahaiu et <'ie..

Mgr dut a bien voulu, avant de reprendre 
le chemin de ses missions, consentir à 
donner une conférence 
travaux de scs missionnaires, 
ne doutons nullement qu’un très grand 
lire des catholiques d’Ottawa se feront 
devoir d'y assister et de donner leur obole 
pour la conversion des jiaiens k l’église de

AN HRMAN
V pour le 
constant. Av

Ut?—Un bon 
connu rce de

agoni voyi 
ville. Ki 

an’-ages particuliers A ceux qui 
n-ml. Article* spé 

. Lu Hulnhe comul 
10 WN B BOB.,

OU(it-j SL>-<e_><# <c_ ci.

$ UNIMENT GÉNEAU
U 35 A2VS DE SUCCÈS

Une entrée prlnci,ae et deux entréesA. I
l’n'-sorier 

rue SussexS
commencèrent ma 
deux. Ne tardez p,i« 
du | rem 1er jour. Bl 
Htirym«in, Boclm

â VENDRE, Pour argent comptant 
M échanger Un poide " Prescott " 2 n

« iKH'IcH de passage, 3 jxx'les de cul 
jxM'ieM imitation «le cheminé, *2 ré- 
s A l’hullo A la Salle d'cirenn Maodo»

0
plaçant le 

Feu sans dou
leur ni cliùtu du 
poil. — Guéri: 
rapide et sûre 
des üoiteriea, 
Foui u ren, 

Vcssigons Engorge- 
Suros, Eparvins, etc.

' YPhieGÊNEAü, 275, me St-Honoré,Paria
0€3-0-€>-€>434~0-C~-0 €>€>

I F^clairé par la lun iè p électrique incan- 
. i dotcunte,—Services A diner au 

vente qui commence auji
prix coulant a 1 

>ui d'hui chez Sh.xw

Avis aceux qui souffrent 
de Rhumatisme

tor, N. Y

$1.00 PAR JOURCourrier du jour en toile,
1res billets pour cette conférence sont 

maintenant en vente.
Seulement 25 Cents.

déménagera

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Coin «les ru« s lllileau et Mcholât

-PROPRIÉT IRK

I’dMolettes, 
les jambes Je soussigné ne craint point' de me dire 

capable de guérir les Rliumutisme onflama- 
toires ut autre ayant si bien 
place que je me décii 
par tout le pays ; pour 
a moi PAR LETTRE 
Rue Britania, Uni 

Je me charge

47 rue RideauITn attentat *aSS|lu«W"
J. Bte. Lufli-ur, 174

s|xreiai. La grande vente «le 
icnt commence aujourd hui chezLa police a arrêté, hier, un vieillard de 70 VENDRE. Deux

es iwur table de pool, chaises, 
Peintures, Une nulle de billards 

aussi mm salle à louer.
S'adresser /« A. B. Macdonald, 

Encanteur et agent d'i milieu Nos 
47 rue Ri le

â VIS.—Si vous avez, quelqu'objet A v< 
fl |x»ur argent comptant - u a échangée 
nez votre adresse chez. A. B. Macdonald.
__  47 rue Rldca

A tables de billards
Hillans, n«*nmé Décary, sur accusation du viol 

d’une petite fille de cinq ans, dont les pa
rents demeurentC’est inutile Plile,’Zu ACHETEZsous pou

spéciale rde Vetements de des

Quesnel
26 Rue Rideau.

A thé au prix coûtant A la 
«le déménagement chez. Shaw.

ïspondance.la rue MacLaren, Ot
tawa. Décary a été logé en prison en atten. 
dant son procès.

Le Home ComfortPour les modistes de deux sous de préten
dre qu'elles ont le plus grand assortiment 
d’ai tides de’moilcs dans Ottawa et qu’elles 

font le plus grand commerce de nouveautés 
importées directement de Parie, et pourquoi 

i.e pas indure par ordre alphabétique 
Athènes, Babylone, Constantinople, Damas

cus, Edinburgh, Toochoir, Gibraltar, Hong- 
Kong, Inverness, Jerusalem, Kilmarnock, 
Ireip&iek, La Mecque, 1 Ninive, Oporto, 
Pékin, Québec, Rome, Smyrne, Turin, 
Utica, Vienne, Varsovie, Xebecville, York, 
Zurich, et autres centres de modes, qu’il est 
inutile «le mentionner. Quant à moi je 
puis trouver tous mes articles «le mode en 
Canada et à meilleur marché qu'aucune 
part ailleurs. De là mon succès et les vains 
efforts de ces puffers à courte vue qui clier-

MOI1VKI, HOTKI,

M. G. G ration, si aviuitag 
du public voyageur cl dns uitoy 
en général, vient de faire des mm 
considérables A son nouvel hôtel x 
Sussex, autrefois connu sous le nom de Rkd

MACHINE A LAVER—Services 
gram le vente cusement connu 

ens d’Ottawa 
•liorations

—La grande vente à sacrifice 
déménagement commence aujourd

—Corsets de 40cts pour 25cts à vendre che 
Rochon & McBride, coin des rues Rideau et 
Nicholas.

avant le
'hui chez ïâi's-Telle Nous avons iichet* le droit de patente, de 

la fameuse machine à laver, de Jos« 
Cadran. Nous sommes maint

Chapeaux et Casquettes pou 
a 26c. grande variété de Chapeaux en 
paille (Sailor pour Enfants) chez Joseph 
Cote, 114 Rue Rideau.

r Enfants "|h

bines â «'e* confiions 
pai munis très faciles. Achetez le Tor 
Standard c'eut le lu-nUeu' Nci.h sollicite, i 

itiulueureinenl une visite à noire manu- 
ure et à nos salles de vente No.H5 et

h L’EVENEMENT( 'et hôtel est situé dans la 
la ville, bien chauffi

commerce

partie centrale 
confortablement 
pensionnaires et

, et 
desà toilette au prix coûtant à la 

vente à sacrifice commençant aujomdhui 
chez 8haw.

-.Services
meublé pour rea 
les voyageurs de

1res prix sont très raisonnables $1,00 par 
jour seulement pour les hôtes temporaires. 
1res prix pour [rension à la semaine ou au 

s sont en proportion Ixiaucoup plus bas 
les obtiendra sur demande, 

de l’hôtel est f 
igareset liqueurs nu il y a sur 
t la salle de billard et de pool est très 

magie. 1res employés sont civils, 
et obligeants, et M. G ration qui a 

montré un si grand tact dans le choix de ses 
employés est sûr «le réussir d .ns son entre

87 Sur la rue York,sOltawa

Lee marche*
11 y avait abondance de produits ce matin 

sur le marché By. Le veau se vendait à 6 
et 7 cents la livre, les œufs à 13 et 14 cents 
la douzaine, elle lard à$7,25et $7,50le cent 
livres. Le heure frais imprimé se vendait 
25 centras.

Edmond MAGNIER

NOUVELLES LOCALES Directeur - Jt/dacteur, en ChefT. R. SHEA et fils IO, BOULEVARD DES

6 FtUII LIIONS IHIÜirS ’’'PAR «N
BBE8PONDANCESETRANOEI

ITALIENSOn
La buvette

bien arm 
courtoiâ

imie des meil ABONNEMENTS : »
—Le gouvernement a reçu de Montréal 

une requête demandant une souscription 
pour élever 
neuve, le fondateur|ile Montréal

Banralii» alléchante en ehemlxe* et 
ate*. Bryson, tiraham et de.,

- Bona nza. Services à thé A la grande 
de déménagement chez. .Shaw.

FERRONNERIES•—Moitié prix poty cause de Dissolution de 
Société, chez Rochon & McBride, coin des 
rues Rideau et Nicholas.

Journal Politique et Lltterelredu Matin
monument à M. De Maison

PRINCIPAUX ("<4lalxir»leur< : Aur lien Scholl J, 
Ixirrxiii, Roc. , MUès, Pierre .le l.ano, Krasmc K 
Cham|»niir Phil. Au.lcbra.nl, Ar*êne llou»*ayc, Arle 
quille M. Millot, A. Alexandre Th. Ilcnry, K.CIiiwi 
F. Clavier, C. Aubry, M. Huait, Ix-fra.w Silv. U 
|x.,lc, M ont mey ran II. Clause I.. I.fiauiey !.. Hewm

I.’une des plu* anciennes maisons commer 
claies de la vallée de l’Ottawa et de* mieux 
qualifiée» sons J*? rapport «les bas prix de la 
localité des articles offerte en ven

—Services à dîner au pri> 
vente qui commence aujourd’l

x coûtant à la 
Irai chez Shaw. ur

Fn cheval neyé
Hier après-midi, im cheval attaché à 

tombereau, le tout appartenant à M. E. B. 
Eddy, est tombé à l’eau dans la rivière 
Ottawa, près de la fabrique de Pulpe. Mal. 
gré les efforts des personnes présentes, le 
cheval n’a pu être retiré de l’eau et s’est noyé.

—Ne manquez ; 
hés que vous 
fice chez Shaw

—Etoffes à robes de )2icts pour à la 
vente de Dissolution chek Rochon & Mc- 
Bride.

Bsnteln» en Habile d’Knfante! Bry
son tir»bam et « le.,

a j M,rtd. b.l, an
, j Hier après midi, vers deux heures, un 

nomme Fabien Gamache, qui venait d’être 
condamné à trois semaines de prison pour 
ivresse, est tombé mort à la prison.

Gamache demeurait sur la rue St Patrice, 
près de la rue Chapel. Il était âgé de 45 
ans. Le docteur Robillard a tenu une en-

—1res francs-tireurs de cette ville qui ont 
pris part à la bataille do Cut Knife Hill 
«n 1885 célébreront l'anniversaire de cette 
bataille par un l«auquel le 2 mai prochain.

—Ire vente de vais 
Shaw commence aujourd

Prl* attrayant* en 
BryMin, tir»bain et fie.,

—Un accident a eu lieu A la cour du C.
nom ml

JOHNSON HOUSE McDSaJi™^& Cuzner Secrétaire de la Rédaction: L-N. GUNG’Lchent A faire concurrence sous de faux pré
textes, au modiste fameux Woodcock qui 

parce qu’il sait où et com-

Les décors du théâtre Vente a l’encan
a le pas sur 
ymt acheter, et vendre à des prix populai- 
es trois fois plus de chapeaux garnis et non

«l’effet* de ménage et de propriétés. Toute 
personne désirant vendre avec avantage fe
ront bien «l’employer un encanteur de pre
miere classe.

Satisfaction garantie ou pas «le paiement
C. LKVKQUE

- magasins;-.

1UE SUSSEX,ET OUKE-CHlUaiERE
23-U-87-81.

7'lmi A sacrifice chez Cette nouvelle maison autrefois 
ocr.upée par la pharmacie Uacier, 
a été complèlement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées «ont à la disposition du pu

garnis que trois autres magasins d’Ottawa.
Met dames, j’attire votre attention tonte 

spéciale sur mon assortiment très complet 
de chapeaux de toutes formes et couleurs. 
Mon motto est tou jours” grand débit, petit* 
profits.’’ Vente au comptant et pas de 
second prix au

chapeaux che*pas de profiter des bons 
sont offerts à la vente à

Encanteur
71 e173 

Marché By
George 1P. R., à Chalk River hier, et 

Charles Labrecque a perdu 1» vie. Labrecque 
était chauffeur et en voulant accoupler un 
engin avec le tender il s'est fait écraser et 
est mort une heure après l’accident. Ire 
défunt était marié et père de famille.

déploiement" «VHahlI 
B. y »«>•>. tira lia* et de,.

—Venez à bonne heure A la grande vente 
de «léménagement chez Shaw.

—Les voyageurs qui «lescendent de la Pet- 
tawawa disent que presque tons le* lacs et 
petits cours «l’eau sont libres de glace, qu’il 
y a abondance de neige «lans les bois et qu’on 
s’attend à une descente d’un volume consi
dérable d’eau.

Ire descente des billots commencera géné
ralement vers le 25 « ourant, bien que cer
tains chantiers commenceront avant cette

FORD & SCHARF /

Chérubini qui débuta en 1775 et fut de 
suite remarqué, avait compris que la mélo
die simple soutenue par une ou denx notes 
d’accord, c’est A peu prè* la situation d’nn 
homme qui sait la grammaire et la syntaxe 
qui peut par conséquent parler correctement 
mais ignore l’art de développer sa pensée et 
de l’habiller avec élégance. Il enseignait 
donc à ses élèves le peu de contreponint qu'il 
était parvenu à saisir et à soumettre à des 
règles fixes. Glnck, amené en France par 
Marie-Antoinette, plaidait aussi la cause du 
contrepoint contre la mélodie simple. Lors
que Robespierre eut été renversé, Chérubini 
releva son école et reçut de nombreuses ad
hésions. Vers 1804 il parvint à réunir un 
orchestre de trente musiciens et à leur 
faire exécuter de la musique ornée, cheve
lue si vous voulez, maie Napoléon le battit A 
froid en disant : “Je n’aime pas la mimique 
bruyante”. Et le canon !

LA COMPAGNIE242,244, et 246, Eue Dalhonsie.La magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix. ----- DE------Nousvenonsde recevoir un approvi

sionnement de sirop d’erable 
nouveau, et de miel que 

nous vendrons à 
bas prix.

Miel a 15 cents la livre 
Sirop d’erable a $1,00 le gallon.

Une visite est sollicitée.

Fameux magasin démodés
318 Rue Wellington.

THEJohnson House
517 RUE SUSSEX 517 U-EC ECTT2STTEH

Qualités No. 1 «le thés de* Japon, do Cou 
go, d’Assam, de Hysor et autres échantillons 
choisis de thés supérieurs.

EN GROS ET EN DETAIL.

OTTAWA.

S °
/'/"

L'Huile de Berth* est l'huile
de foie de morue pure, préparée 
avec des foies importés directement 
pour la Maison L. Frere, 19, 
Jacob, Paris.

Elle ne se rend qu’en flacoua 
accompagnés d’une Instruction.

106 Rue Rideau 106
Hunter Tea Company—Vaisselle au prix coûtant à la vente de 

déménagement chez Shaw.
—Vente par suite de Société Dissoute chez 

Rochon t McBride.

Pour Paque»
Jamlwn et Bacon, de ma propre fabrique 

«Saucisse faite à la main* fraîche. Porc fraie. 
CHAS MISCHON

—Verrerie au prix coûtant A la gm; u 
vente de déménagement chez Shaw. vXVOIT! KEN IVE .V V \ XT HBonnes chemises en flannelette pour 45 A

ivenanl d’Afre 
reçue. Xeii* «I fines»» .. »!»• l»ar*.-ltiS» 
an* aebetewr* qui e« b feront,

I. b , tl âtkIEB

tirande eouelffwallonts.T'c rtïÜ abtte pour bompeee, Bryeen tira- 151 rue Rideau.Geo. A. Quesnel,
26 rue RideauIA continuer

. -------J—

LÉ CANADA SAMBOI 12 AVRIL 1890

5SI0KHELIES

u it Henderson
re. Notaire», Eté,

T OUEBF.O
tV"A
John J. MacCrakee 

nderson.

WARD, 

r ETC

CHAMBERS OtU*
ÎOUTHIF.R,
Rue Sussex

iau, Ottawa, Ont.) 
avantage spécial à

M. J. ROUTHIE*

IN, LL.B.,
L. A. Olivier)
r, No Hire, Etc.
!ÀU—
dean et S annex

OTTAWA, Ont.
PER

VIS H & WYLD
hJ, NOTAIRES.

:k Ottawa, 0il.
'KL RDS8BLL
1. Mai Tavish Wm.Wvl’

n & blanchet,
:a Ta
Agent* Parlenaen»

rew. etc. ete.

llgln, Ottawa
J RUS8KLL)

Lean. C.A.B.ancne*

fRIN, L.L.B.
r, Etc.
Elgiu, Ottawa
rocat, Cours Fédérales 
e Wellington,Ottawa

Mc vEli Y

IC1TEUR, ETC
ïambe re, Ottawa,

tfl i GüDFREf
LLICITEUR8 
jreme et le Parlerarôî

Metcalfe, Uttaws, Ont
F. H. Chryslb*

i CODE
cltenre, Elc.i
«UE 8PA16K8Ç
tel Ru'sell.

$t Snow 1URH pour la COtTB 
TaIRKS, Erp. **

A T. 8KOW D

avec privilège d#

'HIER, B. A. Se, 
NCENIEUR CIVIL 

ilfe, Ottawa.

ire fonce liant 
rnanx
sonne qui retire régu 
u bureau ec poste1 
non, que «le jou.-na' 
ou A celui d’un aut’e

ionne qui renvoie uii 
fer tous les arrrèagels 

autremenlt
le lui envoyer jui- 
Dans ce cas l’aboA 

n outre le prix «le 
moment du 
e journal _

r à

du”?

iné peut être pour 
dans le district ou le
même qu’il demeu 

î lieues de cet endroit ] 
îaux ont décidé que 

du bureau de 
t de lais*b résidence 

ipmaux à 
présomption et une 

bention de raude.

Cnn

iJUJJS
g,” “Nut," '•Stove,” 
rbon mou Améric tin. 
doublement tamiser, 

) Newcastle.

. TH3MP30U

CHARBON
Successeur de J. 

I C. Browne A Cie 
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FABBICAI

PIANOS
Sont aussi i 

pianos G 
et Hai

.

Est

Grand as 
de seconde 
variant de

Conditions 
$io,oo par mo

FABRIQUE :

Salle de 1
67 RU

r«bi

i

i '

llemi

Incendie Ue If

La Banque( 
Dunkerque ei 
des flammes 
mars. Le feu 
du premier êt 
Peut, caissier.

Eu un clin 
était envahi 
Pt lit et sa 
temps de s’écha 
déià l’escalier é

M Petit a do 
recteur et tous 
vres à l'abri. I 
fléau desiructei 
rav g-s inouïs; 
très d î dîuxièir 
sortaient avec 
les secours ont 
brasiers étaiei

I ' ,5

Eu pcu de ter 
450 mètres

heures on était 
rr.re, mais le m 
rue t était détri 
avec un t-l!e s 
m M. Pe i, M.1 
ses enfant» avai 
demi nus.

Trois pompiei 
dans une pièce 
failli être ensevt 
et un plancher t 
va'eurs renfern 
vcûtées sont sai

Un inspecteur 
ausnôt pour pro 
lions. Il est cei 
eût so filé assez 
sastre eût été in 
partie de la plac 
été détruite.

Ou ne s’expliqi 
ville de 40,000 J 
pas des postes de 
tra de la cité. A 
cours l’incendie i 
dans l’apparteme
ge.

Il existait cepe 
un local destiné
te.

Les volet

Une dame Gad 
rue D.-b.lleyme/ 
chez elle, tut su 
qu’elle ne put to 
quer et qui parai; 
chambre qu’elle

Au moment où 
porte s’ouvrit et 
jetèrent sur elle.l 
la chambre l'un 
foulaid autour dt 
pour morte, prit 
complice.

Djux heures ap 
lard reprit conn, 
liant sur le pâlie 
secours

Pendant ses v 
guaient les sou.s < 
état, on allait p: 
geaud, commissai 
rendit aussitôt sut

La c "ncieige de 
dame Fouquet, a 1 
une déclaration qi 
trouver I sa iteu. 
de meurtre.

Dans l’après m 
vêtu comme les c 
e’était présen’é cht 
mandé qu'on lui 
grenier ayant qu* 
à faire pour le «ton 
M. Bemo, entrepr

FAITS

F
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I.H0TEL-CUSHING ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

«FEAUX BT A GRAND MARCHE

Personne!
Le lit était défait, donc elle
avait passé la nuit là? ......donc

elle né pouvait être loin? ...... .
Ma s comment les domestiques, 
on bas, ne Vavaieut-ils pas vuesor

lard n’avait aucun soupçon.
‘ Po»r elle, il était difficile d lire 
sur sa "physianomie ca qu’elle 
pensait, ce qu’ell * projetât 

Cette femme était une énig 
et le mystère même dont elle s’en 
tourait la rend it reloutabl •*, car 
en elle on devinait des profon
deurs menaçantes comme ions les 
abîmes qui recèlent les ténèbres, 
c'est-à-dire l’inconnu

Le barou se couchait de bonne

I,
M. Arthur Cuahing,

bien connu en cette ville par
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne m«ison 

Cushing ’ sur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un sa'on de première 
classe,où il tiendra toujours des
BOISSONS UK PitKBlÜ- 
( LASSK — Toujours en 
mains des CltilKES de 
première mitrqu„

tir?
il redescendis les m errogea 

l’un après l’autre
Aucun ne put donner des ren

seignements.
Son li s le suivit dans chacune 

de ses allées et venues.
Tout à coup, le vieux 

tourna vers lui et le regarda 
d un air sopçonneux; l’oeil bril
lait; le sourcil était 1 oncé.

— Minuel.-Î t-il, d’une voix al 
térée, cette disparitian de Maria
me s-mble très bizarre ............
Voulez vous me jurer que^ vous 
n’y êtes pour rien?

— Mon père........
—.Pas d’hésitation, s’il vous

plaît. -Te vous ai vu, de ma fe- j BrÛlUTBS 
nôtre, causer hier longuement -, .
avec elle ........Les ir vous été z UOUlClirS
ga, ...... J’ai cru a;, moment, BleSSUR»
<jU9 la recon ilia ion eta t laite...
A présent, je suo çonne autre Catarrhes
chose ............ Veuillez rép ndre... ~
Vous savez où est Maria? UOntUSlOilS

— Madame Jordanuet, dans Enrouements
la cou'.eraation dont vous parlez 
m’a fait conn litre ses inteuti iis MailX d’YeUX 
de s’éloigner ......

— E le est partie?
—Je le crois........

/■

heure.
Maria aborda Manuel qui li

sait au s don.
— Adieu d me, monsieur, d it-elle 
tous mes p<ép irai ifs sont faits; je 
serai loin du château demain ma* 

se lèvera.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous*les PRIX, chez---------ensuite & €0.
tin quand votre pere 
—Oùcompt z-vous aller?
—A Paris.
—Mais là que ferez vous?
—Je l’ignore. J’irai retrouver 

sans doute M. de Lur-Lussac, 
qui a bien voulu s’occupe de 
moi, une lois, et je me rec >m- 
manderai à lui de

—M. de Lur-Lnssac es: mort, 
ues jours avant mon

No. MS Rne Kiosev.

SERVEZ-VOUS dePour HARRIS & CAMPBELLLes POND'S
EXTRACTnouv au. -4Cêtte ancienne eu uunorable maison de meubles, d’Ottawn 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

départ
—Alors, à la grâce de Dieu!.... 

Je vous quit'p, monsieur, en 
souhaitant qu’il |n’arrive point 
de malheur ici quand je n’y serai 
plus! ijp§

jVî

A0 Pour Cent de Kodaction ,iar tout Achat Argent Comptant
! HémorrhoidesManuel tr. ssaillit et laissait 

tomber son livre.
Qje voul it-ellc dire?
Mai» il n’avait pis eu le temps —Sans me prévenir? .

de l’interroger. me faire ses adieex? ........
Elle avait disparu. Cela est imposable!. ..à moins
Puis, Manuel, sourit d’on que ce départ ne soit 1’ objet d u 

sceptique. une machination secrète.
—C'est la flèche du Pavth.\ se I —Je n’ai rien ordonné à ma- 

dit-il; elle regrette la vio quelle dame Jorda.inet. Elle m’a de- 
sétait arrangée au château, et maud • conseil, j ai «lit mon axis.
el e voudraitm’vffrayer!........ | —Et vo re avis a été qu’il fal-

II rentra chez lui et se coucha, j lait qu’e le partit?
Il ne dormit pas. - Je ne le nie pas.
La pensée de Maria Tordaunet 1 lait de votre dignité!

Le \ieux baron panait d’une 
voix sèche et mordante.

- Où est-elle?
—Je l’ignore 
—.Vous mentez!
,—Je vous jure que cette fem-j 

ne m’a pas appris ce qu’elle I
comptait faire........Je s is seule
ment qu’elle a dû regagner Pa-

Hémorrhagies t 
Inflammations S* its ™„i:

..sans

HARRIS & CAMPBELLemoule Mouriôsi Coiit Ues rues ll’.omior el Çlieen.J (Près de la rue Sparks)
L'emploi de la Semoule 
Mourtès est recommandé 

aux femmes enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 

ement au 
yon pour 

exerce une si 
sur la dimi

Solution (l’AntipyrineIl y al.-
i

flottâ t dans sa tête.
Il ava t beau se dire quo ce 

n’était qu’unedomesti que qu’il 
renvoyait, il y pensait quand 
môme

La matin, bien avant le jour 
il était levé.

Et, appuyé sur le balcon d • 
sa terrasse, il guettait la porte 
du château, par où il s'attendait ; ris. 
à \Toir sortir la garde--îalade. j •—Paris est grand ..

Il n’ait ndit pas longtemps, j retrouverai-je?
La porte s’ouv it vt Maria ap;>a- ! Manuel ne répondit pas. 
rut. Au châ eau, tout le monde Son père était plus calme 
dormait encore, et il n’y avait | qu'il ne s’y était attendu; la c^i-e 
pors une dans le jardin. redoutée ne produirait peut-êtr.*

Elle nouait un petit paquet pas. Il ét it même surpris qu’il 
à la main— quelques effets de n’y eut | a*, chez le baron une 
rechange seulement — il avait explo ion d e colère.
été convenu entre elle et Manuel -Mon pèr-, pourquoi essayer pour étudier
que le jeun t homme lui expédi- de retrouver cette l«ïmm-? ......  ! Maux d'est....
dirait plus tardsa malle i estante. Elle es partie, ce a vaut mieux, l joies, Dige 
Elle traversa la o nir, saus regrets, Laissez-la suivr - aiïieures sa des- douloureuses, Crampes, Aigreurs, comme sivlltf ne l.iU, riet deé tinée...... Sa place notait pas çel- !
rière elle. le que vous lui aviez laite au près ment, soit en Pouure, soit en

E le entra dans le parc, et Ma- de vous. Pastilles. D’ordinaire, le bien-être
, , , i se fait sentir dès les premières

nu.il ne la vit plus. doses; l’appé* il revient et la cons-
11 eut un soupir de soulage- (A continuer) tipation si habituelle dans ces

ment et murmura: maladies disparaît. Les propriétés
—-ti ,fin! je vais donc recon- -------------------- ------------------------— “SSTO" ""

qnénr mon pere.........  M. LE DR. MCLAREN, sûrs et les plus
Il était trop tôt pour se lever, ........ „ opposer aux maladies infectieuses,

i se recoucha en attendant .. .. .... H.™,»,.,,..... ÆquelaDyMi.tensJ.Diai-rhée,
, x w • v * bq eue albbet ûttavta . Cholérine, la Elèvrp typhoïde.qV:!reseptTCreas ilfua^li‘r -, 1;......-t -MU. Le CharPon

son cheval et alla faire un tour <- »ronn|u ». guérir ces maladies.
du promenade dans les environs.------------------------ 7-------------------------*îï”" pLm^d^Wen,

A neut heures, il était d. re- .>yy- . : xporter la signature et le
», *4* W‘«WmÈLai Entente dans tontes les phar-

-sût..- ,,oudre’4,r-«

une médaille d’encourag 
s des prix Mont 

cette découverte qui 
heureuse influence 
lion des maladies et de la morta 

s enfants.
I L’usage de la Semoule Mourièe 
I chez la femme pendant la gros- 
j eesse et la lactation et chez l’enfant 

pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 

i vigoureuses constitutions.
Une instruction est jointe à 

chaque flacon. ,
Fabr°n et gros : Maison L. Frere, j 

19. rue Jacob. Paris.

concour

TROUETTEde ■éliïé
CONTRE

.i//»/>•«inert. Jfaitæ rfc Tétr. iïéitvalf/ies 
C.tliqueH, Asthme, Emphysème, Goutte 
fîhitmutisme, Scia Uque et DOULEURS en général.

de

/voir soin d'exiger VAST If VU IXE de TROVETTE
“vente en C-rcn à r»ris, J5. MAZISOg Pharmi», 234, hould Voltaire

Ed MOHInVUontF-émi 7hSviCLETTE A NELSON
deOù la

A Onébrv : D'
HT DANS TOUTES LES 'iUNCIPXLES DUARMAC1BS

SH^ALAviiia u hiii'ÜMAC
DYSPEPSIES, GASTRALGIES

»f)00O€KMHMK«ï0.Q000000G00f

J1 GENEAU
(12 3 S AIVB DE SUCCÈS Q

Seul TOPIQUE remplaçant le FEU sans 
J dutileur ni vliulc du poil. Adopté par lus véfxfrl-
1 -, nuit ch renommés ; éleveurs , entraîneur*,
* £5 Guéri-on rapide et sûre des Boiteriéa, F»m*I
u V v -V. lures, Ecart», Molette», Flf.v.Ven», Eugor-Q
.----- j'* cements d.-s jambes, Suroe, Eparvins. etc. PieralolfT
j t&ste ■/ > X el Hésoliilif Infaillible et mus rival dans les Xl«t-Q
• :*i IïL**gint H, lUttarrhee, Rronchites, Inflammations T
1 Cm les poumons, du Foie. Ues iule Uns, Pleurésies, Hydroptoies, Rélen-H 
f od lions d’Urhte, Fièvres typhoïdes, etc.
/ Pansement à la main, eu 3 et t miuu

a ^ Depots : Paria, MESTIVIER & O-, 275, rue Saint-Honoré 
J .—. MONTRÉAL : L AVI BLETTE & NELSON. — QUÉBEC : ED. MOH1N & Cie.

St-HYACINTHE, OTTAWA, BT PR1XCIPALBS PHARMACIES DU CANADA.

commission nommée par 
! VAcudémie de Médecine de Pari», 

les effets du Charbon 
que les 

io, Dyspepsies, Gas- 
slions difficiles ou

Une

a constaté 1 L

6tes. sans couper le poil.

S
O 0^€KH»e<H}GeC»'>€H1000«HKI00é

inoffensifs à

Avis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la.

IParfumerie Oriza L. LEGRANDcachet du

Il vit son père près de la pe 
louse. Le vieillard était frais et 
rose, semblant avoir passé (une 
excellente nuit et fumiit des ei-

207% rue St-Honoré, à F>A.FIIS
Ttlsp ORIZA-OIL* ESS. ORIZA ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ÛRIZA-VELQUTÉ *ORiZA-TÛNIGA*ORIZALINE*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS $8 VENDENT dans toutes les UISOIS HONORACLES de PAFFUHEFIEet DROGUERIE 
Envoi franco de Paria du C»t*log-u.e illxustrS

Bureau de Poste d’Ottawa. MALADIES DES ENFANTS

SIROPkRMPOBTIODÉIgare».
—11 ne sait, rien encore, se dit 

Manu *1.
Il le rejoignit et rest i près de 

lui. Ils causèrent amicalement: 
au bout d’une demi-heure d’une 
conversation à bâtons rompus, 
où ils avaient parlé un p ;u de 
tout, mais où ils n’avaient eu 
garde de faire allusion aux scènes 
des jours précéeents, Manuel re
marqua que le baron commençait 
à donner des s gués d'inquiétu
de et à regarder fréquemment 
les fenêtres de Maria Jordmn t.

Quand il o tendit sonner dix 
heu.es, le vieilla d ne put répri
mer un geste de surpri e:

—Cel t me parait étrange! mur
mura t-il ............Jamais, depuis
qu’elle est ici, Maria n'est restée 
aussi longtemps enfermée chez 
elle!........Serait-ell • malade?

li appela un domestique et 
s’informa.

Il lui fut répondu que l’appar
tement de madame était fermé, 
que les fenêtr. s et les persiennes 
étaient closes et que n «dame 
n’avait pas donné signe de vie 
depuis le matin........

Le ba on attendit encore ........
Manuel craignant une crise 

et voulant être la........ne le quit
tait pas ...........

Onze h ures sonnèrent; e’était 
l’heure du déjeuner.

—Décidément, fit le vieillard, 
il se passe ici quelque chose

Il courut à l’app irtement et 
frqppa doucement d'abord, puis 
plus fort.

Bien no lui répondit.
La porte n’e*ant pas fermée à 

clef, il l’uuvrit ........
Toujours le même silence.
Il franchit deux pièces et sè 

trouva dans la chamb e à cou
cher de la gouvernante.

de GRILïA U LTlG,,,Piiannaei8ii*i vuArrive1» «'< UCvart <!«** nulle*.
Depuis r/n|t années ti» midlcsmsnl Conns , ■ fc 

rtsjltat» .«es p.’us rrmsniutbli» dans It: > 
ms'ad/es des anhnti pourram;ihcer "hui’t e 
dafbiadamorutat le s.'.ip ant scorbutiqu' |

Il est soaierain contre l'engorgement e' § 
yinflautmftliim Je* glandes du r >o ! > gonrmvt 
et tas dit ai se» éru|iti.iue i:a 1 < i •• m Je la teli 
et du visage. II eic.to l'a pp.-itt, Io.i.ik u -u-1combat la pâleur et la niolleFse de-- cm - el 
rend tut eultols le ur rigueur ot grete nalu- 
reile». C'est au admirable mé ltrament rentre 
le< croûte* de lait et un orri-ll r' •! u'û"
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PHÊSENTÊS SOUS NUE DE CSAT31IS (18 0DEU"3 DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier 4 Lettre®, etc.)

L. LE QUAND, Fournisseur de la Cour 4» Basil»
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dent toutet lu principales Parfumerlu, Ptr*"et Drofueriu du Monde.
te et .a Han-rn

ISLAND HOME

not familiar with the lotntioo may call at city omce 
«« Cam peu Building, and an escort win aceompei
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SïïûSUwï'iîiiStil: A. *

* «un.
Bureau de Posted’Oimwa,
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r*voi r*A*co m rame no earaLoeos u-uueraâ

Vous triompherez!
—II est un moyen bien simple 

de vous prouver qu ; vous vous
trompez sur mon compte ............

—Lequel?
—Je ne veux pas être plus 

longtemps la cause, réelle ou 
non, d’une brouille entre le ba
ron et vou . Je vais donc m’é
loigner de ce château pour tou- 

—.Vous ferez cela?
— C rte ! C pendant, permet- 

tez-moi de vous donner un < on- 
seil que m’intpire la santé de vo-

—Parlez!
—Je ne me dissimule pas l’in

térêt que me porte le b iron ........
Ji a conçu pour moi une affecti
on dont je suis bien indigne as- 
suréme it, quoique très ü re 

Z’-'-X | et qu i je m’explique par le pro-
V J V 3 _ j1 fond dévouement que je lui ai 

i toujours montré ........ Dans ces

PETROLES
IET

Huiles pour les Machines.
BIST

VENTE EN G-ROS PAR
Xj_A-

i?

siiel mm;

OIL

1
conditions........

—Pourquoi hésitez-vous ?
Dans ces conditions, monsieur, 

i! faut prévoir que monsieur le 
baron de Latour i’Hvlbret sera...
assez vivem nt contrarié ........
aü'ecté même ....de mon départ

Je le crains, mais........
Pcrmclt z-tnoi d’achever, car 

je vais répondre bans doute à la
pensée qui vous est venue........
1 ors ]ue j ; s rai partie, il faidra 
que vous demeuriez près de 
monsieur le 1 aron et qu - 
ue le quittiez point afin del*, 
consoler par votre présence, jus
qu'à c • que son esprit ait repris 
sa tranquillité........ votre affecti
on lui f ra oublier celle qui n» 
sera plus là et vos soins et vos 
tendresses le garderont à la 
tée,

Bloc DE I Hotel Russell
OTTAWA.B

avis i
Vins de porte, Sherry division, 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

i.us premiers médecins recomman
dent haute nuit ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

C. NEVILLE,

NOUVEAU ! !
—. Est-ce sérieusement que 

vous me faites cette proposition? 
Très sérieusement, monsieur... 

(vi-a-vin le marché Bÿy | je 8Ui8 prête à partir, demain,
Kn euiïi'tc Me mon "magasin «le Liqueurs | ^ vous l’exigez; Cti S )ir, tout de

D7 rue Ri.lra»1 suite m6n-ei selo'.l qu'il vous
p MP VT T T P plaira........
vV. 13 1 J > * 1 J U1 . Manuel la eousiilérait avocat-

tention.
11 se disait:
Me serais-je trompé sur 

i compte?
| La jeune femme avait cou'.i- 
I nué do parler, sans émotion ap- 
j parente, sans tristesse,
|sans colère; ou eut dit que sa 
: r solution était prise depuis 
! longtemps et qu’elleétait résigné - 
I son pâle visage ne s’était point 
animé, mais ses grands yeux au 

En l’apercev-nt, car l'intenti- j regards de flamme n’avaient 
n de lui parler était évidente,! sé de plonger dans les yeux de 

Manuel lu; ret i nt. pas un geste Manu -I.
et ses yt'ux ex pm < rent franche- Et vous partiri ez sans re voir 
ment le se,.tim'ni de répulsion mon père? interrogea celui-ci. 
que cette femme lui inspirait. Ne pas 1« revoir, dit elle, serait 

— Monsi.-ur, dit-elie, et sa lui donner des »oupçons. à moins 
voix n’indiquait aucune émotion, que vous ne décidiez qu il laui 
aucune hésitation, monsieur, dit- j que je parte à 1 instant, 
elle, « t rouvezvous \ as que n.nis I A moins, sans le préve 
av ms besoin de causer ensemble- j ni1"■

—Non. Je n'ai rien de corn- —Je vous le jure?...... U nu
Que voul z fois déjà j’ai voulu quitter le 

château, quand j’ai vu que ma 
—Vous avez, monsieur — et présence y était inutile et que 

clairement M. de Latour d’Hilbret u’avaent 
(plus besoin de moi. M. le baron 
m’a retenue, et s’est opposé de 
toute son autorité à mon départ. 
Si )6 le prévenais, il s’y oppose
rait encore.

C’est bien. Demain vous par
tirez donc—dès le matin—avant 
que mon père ne soit levé et ne 
vous ait vue.

.)'obéirai, monsieur.
Elle laissa le jeune ho a me 

continuer sa promenade dans 
le parc et rentra au château.

Manuel chercha so i père et ne 
lui Ht aucune allusion a la scène 
do la veille.

le <lu | ireinivrcclassc au

56 RUE GEORGE 56

:
ITTQITHjT-i ElTOISTi

XÆ!
b BARON D’HALBRET comme

;par

JULES MARY

(Suite)

mail awc vous.
\rous me dire?

le manifestez a s z 
pour que je ne conserve aucun 
doute — vou- avez d’odieux 
èonpçon sur mon cjractère. J’i
gnore ce ce qu a pu les faire 
naître chez vous, mais je tiens 
à votre estime et je voudrais m 
disculper........Et d'abord, mon
sieur à tout prendre, du quoi me
disculperais je?........

Qu’ai-je fus de .>i mal?........Je
crois avoir contribué’ dans une 
large mesuré, a rendre la santé à
votre père.......  et eu cela j’espè-
rais sinon à votre reconnaissance, 
du moms à vos rem rviements.

— M\ xp iquerez-vous com-, 
ment il si fait que du rai g de | Le vivilla-d, en le voyant plus 

domestiique vous vous soyez éle-, calme et piesque souriant lui dit 
vée au rang de ma it. esse de mai- : eulement:
gou'z | Eh bien! monsieur mon fils,

vous n’êtes plus de si méchante 
humeur? La nuit vous a pirtô 
conseil?........
Vous m’en voyez euchante, pour 
ma part........

Quand vint le déjeuner, Maria 
Jorüannet s’excusa, prétextant 
une indisposition pour rester 
chez elle: comme le baron 
manifestait quelque inquiétude, 
Manuel ne voulant faire uaiitro 
aucun soupçon, fit pri r Maria 
de décendre.

Elle obéit. Le déjeuner se passa 
sans incidents.

Après-midi, le baron proposa 
uade en voiture av« c

p
—Je m’en suis défendue com- 

j’ai pu, monsieur, mais j’ai dû, 
ela, céder aux prières it:stan- 

tes , et presque 
de votre père...... Le docu ur Mé
nager me l’a dit autrefois;!! 
faut à tout prix, lui éviter tous 
désagréments: résister serait p o- 

un accès de colère

aux ordres

voquer
laquelle amènerait les plus lâ
cheuses conséquences.

—Vous avez été fort heureuse
de trouver un piétexte et vous
eu avez adroitement profité ........

—.Vous me calomniez de par
ti prie, monsieur 
que je puisse jam a s vous per
suader
tien, cela est donc inutile, car je 
m’exposerais à recevoir, une fois 
de plus, vos insult s.
Je n’ajouterai qu’un mot. Yo- 
,re père, sous’dvs dehors un peu 
rudes, vous aime beaucoup.
Que ne lui conseillez-vousde me 
renvoyer? 11 vous écoutera

—Ah! vous connaissez bien Le docteur se taisait, n approu-
votre empire sur lui ........ Mon vantni ne désapprouvant
nère m. veut pas se séparer de H restait .oucieui; ;1 avait une 
ÿoUg _ arrière-pensée qu il ne voulait
- Fuites qu’il ch dsisse entre P»s dire; il prévoyait un danger 

vous et moi1 n’étalt P88 possible d’écarter,
—11 est dans cette alternative... mais qui>1 peut-être, sauverait le 

m m«is sa résolution, pour moi, ne baro.i et Manuel d’un danger
B? lïte fait aucun doute........  C’est plus g: and.
E - vou» qui resterez ........Ah! vous . Le soir, le dimr fut calme, aia-

avez June merveilleuse entente si qu’avait été le déjeuner, 
de l’intrigue, na bonne dîme... baron était gai. 
jourg Maria Jo dannet tenait sa paro

le; elle n’avait rien dit: le vieil-

et je doute
une prome 
Maria, mais Manuel devait aller 
à Nevers et ne put les accompa-

.Continuer cet entre-

gner.
Eu réalité, ce fut à Guerig «y, 

chez le doedeur Ménager, qu’lise 
rendit. Il avait besoin de le voir, 
pour se concerter avec lui, pour 
lui apprendre la résolution de la 
gouvernante et son dépars proje
té.

SANTAL DE mm Y
Pham-eisn a Per/e 

Supprime Vouahtt. et
Injcctions. Guérit en 48 heure»
I >a ecouiement». Très efficace 
dune les maladie# de la vessie,
II rend claires le» urine» le» 
plus troubles.

▼ '

l'.
■:.l ï
«v . ■iyj5^

i

V

%

030^5

1U
1I

.II
TI

O
H

 A
ka

 H.
11

S1
A

 a 
Si

ll

I X
 i:

 VI
SI

TE
; K

fr
iT

 N
O

M
 K

"I
TK

K
S»

;


